
N° 8325 LUNDI 27 OCTOBRE 2025

QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION FONDÉ LE 28 MARS 1990 – ISSN 1111-0115. PRIX : ALGÉRIE 30 DA, FRANCE 1 EURO

www.jeune-independant.net direction@jeune-independant.net

HYDROCARBURES 

31 MILLIARDS DE DOLLARS DE 
RECETTES EN 2025

SAHARA OCCIDENTAL

Page 5

L’État met le 
paquet 

Les médecins de la 
diaspora s’engagent

Page 2

SANTÉ 10,5 % DU BUDGET NATIONAL POUR L’ÉDUCATION  

Page 6 Page 4

AVANT LE VOTE À L’ONU

Page 24

FFRRAACCTTUURREESS  AAUU  SSEEIINN  DDUU  CCOONNSSEEIILL  
DDEE  SSÉÉCCUURRIITTÉÉ

Cuba condamne un 
«blocus criminel»

GROUPE SONATRACH 

Page 24

Noureddine 
Daoudi nouveau 

PDG 

C’est l’effervescence dans les couloirs du Conseil de sécurité. La question sahraouie domine les débats et suscite de grandes 
tensions au sein des membres de ce Conseil. La crise qui couve depuis quelques semaines a été enclenchée par le lobbying 
forcené des Etats-Unis et de la France, qui ont voulu faire passer une résolution légitimant l’occupation militaire et l’annexion 

pure et simple du territoire sahraoui par le Maroc.  Page 3



NATIONALE2

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8325 DU LUNDI 27 OCTOBRE 2025

10,5 % DU BUDGET NATIONAL POUR L’ÉDUCATION   

L’État met le paquet  
Le budget du ministère de l’Education nationale connaîtra en 2026 une hausse significative, traduisant 
la volonté du gouvernement d’investir davantage dans une école publique plus performante, inclusive et 

tournée vers l’avenir. C’est ce qu’a affirmé le ministre de l’Education nationale, Mohamed Seghir 
Saâdaoui. 

«C
ette progression traduit la volonté 
du gouvernement d’investir 
davantage dans le développement 

de l’école algérienne, tant sur le plan des 
infrastructures que sur celui de la qualité 
pédagogique », a souligné M. Saâdaoui 
mercredi dernier, lors de sa présentation 
des grandes orientations financières de son 
département dans le cadre du projet de loi 
de finances (PLF) 2026, devant la commis-
sion des finances et du budget de l’Assem-
blée populaire nationale (APN). 
M. Saâdaoui a fait savoir que le budget du 
secteur atteindra 1 792 milliards de dinars 
en autorisations d’engagement et 1 851 
milliards de dinars en crédits de paiement, 
soit 10,5 % du budget global de l’Etat et 
4,4 % du produit intérieur brut (PIB). Il 
s’agit d’une hausse de 147 milliards de 
dinars en autorisations d’engagement et de 
135 milliards de dinars en crédits de paie-
ment par rapport à 2025. 
Chaque année, près de 500 000 nouveaux 
élèves intègrent le système éducatif, ce qui 
impose de nouveaux besoins en matière 
d’infrastructures et d’encadrement. Pour y 
répondre, le projet de budget 2026 prévoit 
la construction de 260 écoles primaires, 
177 CEM, 140 lycées, ainsi que 300 can-
tines scolaires et 1 040 nouvelles classes à 
travers le territoire national. Le ministre a 
insisté sur « la nécessité de renforcer la 
qualité de l’enseignement, de développer la 
formation continue des enseignants et de 
généraliser la numérisation du système 
éducatif », tout en veillant à améliorer les 
conditions de scolarisation dans les zones 
éloignées. 
L’enveloppe globale du secteur se répartit 
sur quatre programmes majeurs : l’ensei-
gnement et la formation, la vie scolaire, les 
transferts sociaux et l’administration géné-
rale. Les dépenses de personnel, qui repré-
sentent plus de 85 % du budget global, 
concernent plus d’un million d’employés à 
travers le pays. Le volet social demeure, 
quant à lui, au cœur des priorités avec une 
dotation de près de 8 milliards de dinars 
destinée à la gratuité des manuels scolaires 
et à la couverture sanitaire des élèves, dont 
bénéficient chaque année plus de 3 millions 
d’enfants. 
En outre, M. Saâdaoui a souligné que 
« l’enseignement occupe une place prépon-
dérante dans le budget de l’Etat », illustrant 
l’attention particulière accordée à l’éduca-

tion de la jeunesse. Il a affirmé que l’amé-
lioration du système éducatif constitue l’un 
des leviers essentiels de la diversification 
économique, au cœur du projet de l’Algérie 
nouvelle. 
A travers cette hausse budgétaire, le minis-
tère de l’Education nationale ambitionne de 
répondre aux attentes des enseignants, des 
élèves et des parents, dans un contexte où 
les réformes éducatives deviennent un 
enjeu central du développement du pays, 
comme l’a rappelé le président de la com-
mission, Mohamed Ben Hachem, en 
ouvrant la séance. Celui-ci a souligné le 
rôle stratégique du secteur de l’éducation 
dans la construction d’une société du savoir 
et dans la consolidation de la justice socia-
le. 
Il a également mis en avant les orientations 

majeures du projet de budget, qui reposent 
sur quatre piliers, à savoir l’amélioration de 
la qualité de l’enseignement, le renforce-
ment de la formation continue des ensei-
gnants, la promotion de la numérisation et 
l’amélioration des conditions de scolarisa-
tion dans les zones rurales et enclavées. 
Le président de la commission a, en outre, 
soulevé plusieurs interrogations relatives à 
l’évaluation des programmes précédents, à 
l’efficacité des mécanismes de suivi, ainsi 
qu’au niveau de coordination intersecto-
rielle dans le domaine du soutien social 
scolaire. Il a enfin réaffirmé l’engagement 
de la commission à œuvrer avec rigueur et 
responsabilité pour le renforcement de 
l’école publique, équitable et de qualité. 

Lynda Louifi 

TECHRIH_TECH   

Première table de dissection 
électronique

LE MINISTRE  de l’Enseignement supé-
rieur et de la Recherche scientifique, M. 
Kamel Badari, a entamé hier, une visite de 
travail et d’inspection à l’université 
Mohamed Béchir El Ibrahimi de Bordj 
Bou Arreridj, avec un programme axé sur 
l’innovation, la technologie et le rappro-
chement entre la recherche et les étu-
diants. 
Lors de cette visite, M. Badari a d’abord 
inspecté la nouvelle annexe de l’École 
supérieure des enseignants, avant de s’in-
téresser aux projets innovants réalisés par 
les étudiants dans les domaines de la 
santé, de l’agriculture et des services. Ces 
initiatives illustrent la volonté des jeunes 
chercheurs de contribuer concrètement au 
développement socio-économique du pays 

grâce à des idées novatrices. 
Le ministre a également supervisé le lan-
cement officiel de la table de dissection 
électronique à distance de l’université 
d’Adrar, une première en Algérie dans le 
domaine des sciences médicales. Baptisé 
TECHRIH_TECH, ce projet, fruit d’une 
collaboration entre l’université de Saïda, 
une start-up locale et un fabricant algé-
rien, atteint un taux d’intégration de près 
de 70 %. Il représente un pas important 
dans l’usage des technologies numériques 
pour l’enseignement médical, permettant 
aux étudiants de suivre des dissections à 
distance avec une précision inédite. 
M. Badari a salué ces initiatives comme 
des exemples concrets de l’engagement du 
ministère à encourager la recherche appli-

quée, le transfert technologique et l’inno-
vation dans le système universitaire. Selon 
lui, ces projets renforcent la compétitivité 
des universités et préparent les étudiants à 
répondre aux défis scientifiques et techno-
logiques du XXIe siècle. 
Pour rappel, le ministre de l’Enseignement 
Supérieur a présenté, le 8 mai 2024, la 
première table d’anatomie virtuelle inno-
vante algérienne pour la formation en ana-
tomie. La table est conçue par le dévelop-
pement des techniques digitales immer-
sives et la simulation tridimensionnelle 
3D. La table est conçue et fabriquée par 
un consortium de l’Université de Saïda, 
d’un chercheur algérien à l’étranger, de 
l’entreprise CONDOR et de deux startups. 

Aymen D. 

LANCEMENT DE LA 
SAISON SPORTIVE 
SCOLAIRE  
L’école devient terrain de 
jeu 

LE MINISTÈRE  de l’Éducation natio-
nale, en collaboration avec le ministère 
de la Jeunesse et des Sports, a lancé 
hier la saison sportive scolaire 2025-
2026, lors d’une cérémonie nationale 
organisée à Ouargla. L’événement a 
réuni le ministre de l’Éducation natio-
nale, Dr Mohamed Seghir Saâdaoui, et 
le ministre des Sports, M. Walid Saadi, 
en présence du wali de la wilaya, du 
président du Conseil populaire de 
wilaya, de membres des commissions 
de sécurité, de parlementaires, de 
représentants du Conseil supérieur de 
la jeunesse et de la société civile, ainsi 
que des acteurs de l’enseignement et 
du sport scolaire. 
La cérémonie s’est déroulée au Pôle 
sportif El Moudjahid-Abdelkrim-Bou-
zegueg, un complexe de grande capaci-
té pouvant accueillir jusqu’à 3 000 
spectateurs, et a débuté par une présen-
tation des différentes équipes scolaires 
participantes. Les élèves ont ensuite 
offert des démonstrations sportives et 
artistiques, illustrant la diversité et la 
vitalité des activités proposées dans le 
cadre du programme national. Un film 
institutionnel a également été diffusé, 
présentant la première édition de la sai-
son sportive scolaire, sous le slogan « 
Nos champions dans nos écoles », met-
tant en avant toutes les disciplines et 
activités compétitives pratiquées dans 
le milieu scolaire. 
Dans son allocution, le ministre de 
l’Éducation nationale a rappelé que 
cette initiative traduit l’attention parti-
culière du président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, à la promotion 
du sport scolaire, qu’il considère 
comme un levier majeur pour la forma-
tion de futurs athlètes et pour l’éduca-
tion globale des élèves. « La saison 
sportive scolaire vise à faire de l’école 
un espace ouvert à l’activité physique 
et sportive, à travers la création et 
l’animation de clubs sportifs scolaires 
et l’encouragement de tous les élèves, 
y compris ceux à besoins spécifiques, à 
participer activement aux compétitions 
», a déclaré Dr Saadaoui. 
Le ministre a également affirmé l’im-
portance de renforcer la coopération 
entre l’Éducation et le Sport, afin de 
détecter et encadrer les talents promet-
teurs dès le plus jeune âge, et de 
contribuer à l’épanouissement d’une 
génération équilibrée, créative et res-
ponsable, imprégnée des valeurs de 
l’effort, du fair-play et du patriotisme. 
La cérémonie de Ouargla a été retrans-
mise en direct à l’ensemble des wilayas 
du pays, permettant aux autorités 
locales de superviser simultanément le 
lancement de la saison sportive dans 
chaque région. Les ministres ont égale-
ment assisté à plusieurs compétitions 
organisées pour l’occasion, notamment 
le handball, le basketball féminin, les 
arts martiaux, les jeux de motricité et 
la natation, encourageant les élèves et 
saluant leur dynamisme et leur esprit 
de compétition. 
Cette édition 2025-2026 marque un pas 
supplémentaire dans le développement 
du sport scolaire national, et témoigne 
de la volonté des pouvoirs publics de 
faire de l’école un véritable laboratoire 
de talents sportifs et de valeurs 
citoyennes, tout en consolidant le rôle 
du sport dans l’éducation et l’inclusion 
sociale des jeunes. La saison sportive 
scolaire s’affirme ainsi comme un 
pilier essentiel pour la formation phy-
sique, morale et civique des élèves, 
tout en contribuant à la découverte et 
au perfectionnement des futurs cham-
pions. 

Aymen D. 
  

Le ministre de l’Education nationale, Mohamed Seghir Saâdaoui.
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SAHARA OCCIDENTAL 

Fractures au sein  
du Conseil de sécurité 

C’est l’effervescence dans les couloirs du Conseil de sécurité. La question sahraouie domine les débats et 
suscite de grandes tensions au sein des membres de ce Conseil. La crise qui couve depuis quelques 

semaines a été enclenchée par le lobbying forcené des Etats-Unis et de la France, qui ont voulu faire passer 
une résolution légitimant l’occupation militaire et l’annexion pure et simple du territoire sahraoui par le Maroc.

C
e projet de texte est au cœur d’intenses 
consultations au sein des Nations unies. 
Certains observateurs évoquent même 

les signes d’un âpre affrontement diploma-
tique. Alors que Washington veut imposer le 
fait accompli colonial, des pays refusent ce 
diktat et dénoncent une tentative d’instrumen-
taliser un organe de l’ONU pour avaliser une 
colonisation et une expropriation flagrante. 
Dans ce projet de résolution, il est clairement 
dit que le mandat de la Mission onusienne 
chargée d’organiser un référendum au Sahara 
occidental sera réduit de trois quarts, soit seu-
lement trois mois. Ainsi, en janvier prochain, 
cette mission sera dissoute si le document est 
adopté. Autrement dit, la Minurso n’est plus 
mandatée pour organiser ce référendum à 
l’avenir, évacuant le droit au peuple sahraoui 
à l’autodétermination. 
Pour les diplomates, c’est un véritable tor-
pillage du droit international et un recul mani-
feste de tout le processus engagé par la com-
munauté internationale. Le texte américain 
excelle dans la déformation de la réalité juri-
dique et historique du conflit, fondée depuis 
les années soixante du siècle dernier sur le 
principe de la décolonisation d’un territoire 
non autonome. 
Selon certaines sources diplomatiques, Mos-
cou ne semble pas prête à endosser ce projet 
de résolution, le rejetant dans le fond et la 
forme. Le représentant russe à l’ONU aurait 
exigé la révision immédiate du paragraphe 4 
de ce texte brouillon, rappelant que le Sahara 
occidental reste inscrit sur la liste des terri-
toires coloniaux à décoloniser, et réaffirmant 
son attachement au référendum d’autodéter-
mination sous supervision de l’ONU. 
Ainsi, il est clair que les divisions sont pal-
pables au sein de cette instance onusienne, à 
trois jours du vote de ce projet de résolution : 
d’un côté, trois membres permanents du 
Conseil, alors que de l’autre côté, il y a la 
Russie, mais aussi des pays africains, asia-
tiques ou latino-américains, membres non 
permanents.  Face à ces dérives aux graves 
conséquences, le Front Polisario, représentant 
légitime du peuple sahraoui, a annoncé qu’il 

boycotterait tout processus politique si le 
texte américain venait à être adopté. 
Il a affirmé son rejet de « toute solution impo-
sée ou contre la volonté du peuple sahraoui », 
dont le droit à l’autodétermination lui est 
reconnu par la communauté internationale et 
toutes les résolutions du Conseil de sécurité et 
de l’Assemblée générale des Nations unies. 
Dans une lettre adressée au président du 
Conseil de sécurité des Nations unies, l’am-
bassadeur Vassily Nebenzia, représentant per-
manent de la Fédération de Russie auprès des 
Nations unies, le représentant sahraoui auprès 
des Nations unies et coordonnateur auprès de 
la Minurso, Dr Sidi Mohamed Omar, a souli-
gné que le projet de résolution constitue un 
écart « très dangereux et sans précédent », 
non seulement par rapport aux principes du 
droit international reconnaissant le Sahara 
occidental en tant que question de décolonisa-
tion, mais aussi par rapport à la base sur 

laquelle le Conseil de sécurité s’est adressé au 
Sahara occidental. Pour le Front Polisario, « 
toute approche qui établit un cadre préfixé 
pour les négociations ou prédétermine leur 
résultat, limite le libre exercice par le peuple 
sahraoui de son droit à l’autodétermination ou 
impose une solution contre sa volonté est tout 
à fait inacceptable ». 
Enfin, le Polisario a lancé  un appel urgent à 
toutes les parties prenantes à user de leurs 
efforts de manière constructive pour créer les 
conditions nécessaires aux deux parties, le 
Front Polisario et le Maroc, pour s’engager 
dans des négociations sérieuses et crédibles, 
sans conditions préalables et de bonne foi, 
sous les auspices de l’ONU, en vue de parve-
nir à une solution politique juste, durable et 
mutuellement acceptable, devant garantir 
l’autodétermination du peuple du Sahara 
occidental et la paix dans toute la région. 

Mohamed K. 

MÉDAILLES 
MILITAIRES   
Le Conseil de la 
nation dit « oui » à 
l’unanimité 
LE CONSEIL  de la nation a 
adopté hier à l’unanimité deux 
textes créant de nouvelles 
médailles militaires, un homma-
ge à l’engagement et au sacrifice 
des hommes et femmes de l’Ar-
mée nationale populaire (ANP). 
Ces distinctions viennent renfor-
cer le lien entre l’État et son ins-
titution militaire, tout en célé-
brant le patriotisme et la loyauté 
au service de la souveraineté 
nationale. 
La séance plénière, présidée par 
Azouz Nasri, président du 
Conseil de la nation, s’est tenue 
en présence de la ministre des 
Relations avec le Parlement, 
Mme Nadjiba Djilali, ainsi que 
de représentants du ministère de 
la Défense nationale. À l’issue 
du vote, M. Nasri a souligné le 
rôle fondamental de l’ANP, « 
digne héritière de l’Armée de 
libération nationale (ALN) », en 
la qualifiant de « fondement de 
l’État algérien, source de patrio-
tisme et rempart face aux mains 
malveillantes ». Selon lui, ces 
deux textes incarnent « la cohé-
sion entre l’État et l’institution 
militaire » et symbolisent « la 
reconnaissance de la nation 
envers les sacrifices de ses 
enfants au service de la défense 
de la souveraineté nationale et 
de la consolidation des valeurs 
de la République et de l’identité 
nationale ». Les nouvelles 
médailles constituent un hom-
mage solennel au dévouement, à 
la loyauté et l’abnégation dont 
font preuve les hommes et les 
femmes de l’ANP. Elles reflè-
tent aussi « la gratitude du 
peuple et de l’État envers ceux 
qui consacrent leur vie à la sécu-
rité et la stabilité du pays », a 
ajouté M. Nasri, saluant l’action 
constante de l’Armée dans la 
modernisation de ses capacités 
et la protection des citoyens. 
De son côté, Mme Nadjiba Dji-
lali a qualifié l’adoption de ces 
textes de « signature collective 
d’une charte nationale », inscri-
vant ce geste dans le cadre d’un 
« nouveau jalon dans le socle de 
l’ANP ». La ministre a insisté 
sur la dimension morale et sym-
bolique de ces lois, qui consa-
crent « la loyauté et la fidélité 
envers les sacrifices de femmes 
et d’hommes au service de la 
patrie ». 
Avant le vote, la commission de 
la défense nationale du Conseil 
de la nation avait présenté un 
rapport complémentaire souli-
gnant que ces textes s’inscrivent 
pleinement dans les orientations 
définies par le président de la 
République. Selon ce rapport, ils 
« consacrent la culture du mérite 
et du dévouement à la patrie, 
tout en renforçant l’esprit d’ap-
partenance, de loyauté et d’ab-
négation au sein de l’Armée 
nationale populaire ». 
En valorisant ainsi le courage et 
l’engagement des militaires, ces 
médailles traduisent également  
« la volonté politique de l’État 
algérien de reconnaître les 
efforts de ceux qui ont contribué 
à la sauvegarde de la souverai-
neté nationale, sous la bannière 
de l’ANP et la conduite clair-
voyante du président de la 
République ». 

Meriem D. 

LUTTE CONTRE LES CYBERMENACES MONDIALES 

L’Algérie s’engage pleinement
EN MARGE  de la signature de la Convention des Nations Unies 
contre la cybercriminalité à Hanoï, Lounès Magramane, secrétaire 
général du ministère des Affaires étrangères, a affirmé que l’Algérie 
s’impose comme un acteur clé de la coopération internationale pour 
combattre les menaces numériques mondiales. C’est ce qu’a indiqué 
hier un communiqué du ministère des affaires étrangères. 
Cette signature traduit, selon M. Magramane, « l’engagement constant 
de l’Algérie en faveur du multilatéralisme et de la coopération inter-
nationale », tout en marquant la volonté du pays de se positionner 
comme acteur incontournable dans la lutte contre les nouvelles 
menaces numériques. « La cybercriminalité ne connaît pas de fron-
tières. Sa régulation exige une réponse collective et coordonnée. L’Al-
gérie est déterminée à jouer pleinement son rôle dans ce cadre global 
», a-t-il ajouté. 
La convention constitue un instrument juridique contraignant, conçu 
pour adapter les méthodes traditionnelles d’enquête pénale à l’envi-
ronnement numérique et permettre la coopération internationale en 
matière d’échange de preuves électroniques. Elle offre également un 
cadre permettant aux États de prévenir, détecter et punir les crimes 
informatiques, renforçant ainsi la sécurité numérique mondiale et la 
protection des citoyens. 
L’Algérie a joué un rôle clé dans l’élaboration de cette convention. 
Sous la conduite de l’ambassadrice Fouzia Mebarki, présidente du 

Comité spécial chargé de négocier le texte, le pays a piloté pendant 
quatre années un processus complexe qui a abouti à l’adoption de ce 
cadre international par l’ONU. Cette réussite diplomatique vient 
s’ajouter aux nombreux succès enregistrés par la diplomatie algérien-
ne ces dernières années, illustrant le poids croissant de l’Algérie dans 
les affaires globales. 
Sur le plan national, cette signature s’inscrit dans une dynamique 
cohérente de transformation numérique initiée par le président Abdel-
madjid Tebboune. « Le président accorde un intérêt majeur à la trans-
formation numérique, qu’il a placée au cœur des priorités nationales à 
travers une stratégie ambitieuse et intégrée », a souligné M. Magra-
mane. Cette stratégie comprend le renforcement de la sécurité des 
infrastructures numériques, le développement des compétences locales 
en cybersécurité, et l’intégration de standards internationaux dans la 
protection des données personnelles et la régulation des systèmes d’in-
formation. 
La cérémonie de Hanoï a également été l’occasion de mettre en avant 
la dimension multilatérale de la convention. Des délégations de nom-
breux pays ont participé aux discussions, échangées sur les meilleures 
pratiques, et réfléchi aux mécanismes de coopération future pour lut-
ter contre la cybercriminalité, un phénomène en constante évolution 
qui touche tous les continents. 

Aymen D. 

Le droit international torpillé.  
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UN MILLION de projets a été financé par 
l’Agence Nationale de Gestion du Microcré-
dit (ANGEM) depuis sa création en 2004, 
ayant permis la création de deux millions 
d’emplois.  
C’est ce qu’a indiqué la directrice générale de 
l’Agence, Souad Bendjemil, mettant en avant 
le rôle que joue l’ANGEM dans le paysage 
économique national. L’ANGEM est aujour-
d’hui un acteur très actif, et incontournable, 
dans le paysage économique national, notam-
ment en ce qui concerne le développement de 
l’économie locale avec le financement des 
micro-entreprises et micro-activités, a affirmé 
hier Mme Bendjemil lors de son intervention 
à la radio nationale. Elle a révélé qu’un mil-
lion de projets ont bénéficié du financement 
de l’ANGEM, depuis sa création, qualifiant 
ce bilan général de «réussite», précisant que 
durant le premier semestre de 2025, 11 000 
projets ont été financés. 
Selon la première responsable de l’ANGEM, 
le million de bénéficiaires qui ont contribué à 
la création de deux millions d’emplois, est 
visible sur la base de données de l’ANGEM. 
Les bénéficiaires sont toujours en activité, et 
participent aux manifestations, Salons et 
autres expositions qu’organise l’Agence, 
dans l’objectif de leur offrir plus de visibilité 
et ainsi les aider à commercialiser leurs pro-
duits. Évoquant quelques exemples phares de 
succes stories, l’intervenante a cité sept béné-
ficiaires qui ont exposé leurs produits à la 

dernière Foire commerciale intra-africaine 
(IATF 2025), tenue en septembre dernier à 
Alger. Ces entreprises spécialisées dans plu-
sieurs domaines, tels que la production de 
l’huile d’argan, de savon naturel, de pièces de 
rechange, ou encore les fruits exotiques, ont 
signé des contrats d’exportation pour 3 mil-
lions de dollars avec des pays africains, 
comme le Mali, le Niger et la Mauritanie. 
Interrogée sur la tendance du moment, 

Mme Bendjemil a évoqué la collecte de plas-
tique. «Actuellement, il y a une grande ten-
dance, tournée vers l’économie verte, qui est 
la collecte des déchets plastiques. Toutefois, 
elle se fait d’une façon informelle», a-t-elle 
regretté. Afin de formaliser cette action, 
l’ANGEM a lancé l’opération de financement 
de 1 000 collecteurs pour l’achat d’un tri-
cycle, selon Mme Bendjemil, notant que ces 
derniers vont au préalable bénéficier d’une 

formation de qualité, adéquate au respect de 
l’environnement, avec le concours du minis-
tère de l’Environnement et de la Qualité de 
vie. «Nous allons aussi les orienter vers les 
entreprises qui font le recyclage de ce plas-
tique. Donc, ces jeunes vont être formés et 
vont exercer dans le formel pour vendre leur 
produit qui est matière première par excellen-
ce maintenant», a-t-elle fait savoir. 

M. B.

L’AUTORITÉ nationale de protection des données à caractère per-
sonnel (ANPDP) prend part, du 27 au 29 octobre, à Lisbonne, où 
elle fera part de son expérience à l’occasion de la réunion de clô-
ture du Comité de pilotage du Programme Sud V organisée par le 
Conseil de l’Europe. Ce programme vise à consolider les valeurs 
partagées entre les pays du Sud de la Méditerranée et le Conseil 
de l’Europe, notamment en ce qui concerne les droits de l’homme 
et de la protection des données personnelles. Cette rencontre, qui 
se tiendra dans la capitale portugaise, permettra d’évaluer les prin-
cipaux résultats de la phase actuelle du programme 2022-2025 et 
de définir les priorités de la prochaine étape dans le cadre du Pro-
gramme Sud VI à venir, a indiqué un communiqué de l’Autorité 
de protection des données rendu public hier. 
Selon l’ANPDP, la participation de sa délégation, composée de 
deux cadres, à cet événement international s’inscrit dans sa straté-
gie de renforcement de sa présence régionale et internationale et 
de partage d’expériences avec ses homologues des pays membres 

du programme. L’objectif, souligne l’Autorité, est de développer 
le cadre national de protection des données personnelles confor-
mément aux normes et bonnes pratiques internationales. 
Le Programme Sud VI vise à consolider les valeurs partagées 
entre les pays du Sud de la Méditerranée et le Conseil de l’Euro-
pe, notamment à travers l’appui aux réformes institutionnelles et 
le renforcement des capacités des instances nationales œuvrant 
dans les domaines des droits de l’homme et de la protection des 
données personnelles, est-il précisé dans le même texte. 
En marge de cette réunion, un Forum sur l’intelligence artificielle 
et la gouvernance mondiale se tiendra le 28 octobre. Les partici-
pants débattront des défis et perspectives liés à l’IA, notamment 
en matière de respect de la vie privée et de protection des données 
personnelles, a-t-on ajouté. Les travaux du Programme Sud V 
s’achèveront le 29 octobre par la cérémonie de remise du Prix 
Nord-Sud 2024 du Conseil de l’Europe. 

Rim Boukhari

INFRASTRUCTURES 
ROUTIÈRES  
Plus de 60 projets lancés 
en 2025 à Tizi Ouzou 
SOIXANTE-DEUX projets 
d’infrastructure routière ont été lancés au 
cours de cette année 2025 par les 
services de la Direction des travaux 
publics (DTP) de la wilaya. C’est ce que 
mentionne le rapport de cette DTP 
présenté devant l’Assemblée populaire 
de wilaya, lors de sa session tenue les 21, 
22 et 23 de ce mois. Le linéaire de 
revêtement est de 256, 96 km. Il s’agit de 
15 km sur les routes nationales, 28,55 
km sur les chemins de wilaya et 213, 41 
km sur les chemins communaux.  Les 
services techniques de la DTP ont 
procédé à l’entretien de 7 unités 
d’ouvrages d’art, à la signalisation 
horizontale sur une distance de 604 Km 
et la réalisation de 10 km de glissière 
métallique, mais cela ne semble pas 
suffisant, car près de 55% de l’ensemble 
du réseau routier, qui est de 4809 km et 
d’une densité de 1,625 km/km2, est dans 
un état de dégradation avancé. Pour ce 
qui est du linéaire de revêtement, il est de 
180,357 km, soit 32,2 km sur les routes 
nationales, 35,55 km sur les chemins de 
wilaya et 112,625 km sur les chemins 
communaux. Quant aux livraisons 
prévues à la fin de cette année 2025, elles 
seront au nombre de 76. Il s’agit d’un 
revêtement de 60 km, de l’entretien de 8 
unités d’ouvrages d’art, de 32 unités de 
confortements suite aux glissements de 
terrain et drainage des eaux pluviales et 
enfin la signalisation métallique sur une 
distance de 4 km. Il est à relever aussi 
que les perspectives de la DTP sont aussi 
nombreuses qu’ambitieuses. Toutefois, 
bien des aléas constituent un frein à cela. 
Parmi les contraintes que subit la DTP, 
figurent entre autres le manque d’outils 
de réalisation spécialisés dans le domaine 
des travaux publics comme les bureaux 
d’études, les laboratoires, la rareté des 
matériaux, notamment les agrégats, les 
multiples agressions du réseau routier 
par les travaux de passage de différents 
réseaux et l’instabilité des prix des 
bitumes, qui sont sans cesse à la hausse, 
lesquels engendrent des perturbations 
dans l’exécution des travaux. 

Saïd Tissegouine 

Selon le directeur de la 
Direction générale des 
forêts (DGF), Djamel 

Touahria, la campagne nationale 
de reboisement, organisée à tra-
vers l’ensemble des wilayas du 
pays, a dépassé l’objectif fixé 
d’un million d’arbres plantés en 
seulement 24 heures.  
L’opération s’est soldée par la 
plantation de plus d’un million 
d’arbres. «Plus de 1,39 million 
d’arbres ont été plantés», a-t-il 
affirmé, hier, lors de son passage 
à la Radio nationale, mettant en 
avant l’adhésion de la société 
civile.  
«L’opération a été une réussite. 
Ces résultats ont été obtenus 
grâce au large engouement et à 
une forte participation des 
citoyens, des associations ainsi 
qu’à la coopération efficace entre 
l’Etat et la société civile», a sou-
ligné M. Touahria. L’engouement 

populaire sans précédent à travers 
les différentes wilayas du pays 
reflète, selon les précisions du 
directeur de la DGF, «une prise 
de conscience environnementale 
croissante chez les citoyens face 
aux dangers des changements cli-
matiques, de la désertification et 
du réchauffement climatique». 
Cette opération peut donc être 
qualifiée de première du genre, à 
voir son ampleur et sa portée 
nationale.  
C’est d’ailleurs ce qu’a affirmé 
Lamya Haider, sous-directrice du 
reboisement et des pépinières à la 
DGF, en disant qu’»il s’agit 
d’une initiative écologique sans 
précédent». Elle traduit, a-t-elle 
précisé, «une volonté politique 
forte de restaurer les écosystèmes 
naturels, de lutter contre la déser-
tification et de sensibiliser la 
population à la protection de l’en-
vironnement». 

Mettant en exergue les objectifs 
de cette initiative, à savoir le ren-
forcement du couvert végétal et 
la restauration des zones natu-
relles dégradées, la lutte contre la 
désertification et les effets du 
changement climatique, la préser-
vation de la biodiversité et l’amé-
lioration de la qualité de vie des 
populations ainsi que l’ancrage 
d’une culture écologique et 
citoyenne à travers la participa-
tion collective à la reforestation, 
elle a signalé la mobilisation, par 
la DGF, de tous les moyens 
nécessaires.   
«Pour garantir la réussite de cette 
vaste opération de plantation 
d’arbres, la Direction générale 
des forêts a mobilisé d’impor-
tants moyens humains et maté-
riels», a noté Mme Haider. Des 
ingénieurs forestiers, des techni-
ciens et agents forestiers répartis 
sur l’ensemble des 58 wilayas ont 

été mobilisés, en sus de la partici-
pation des collectivités locales, 
associations environnementales, 
établissements scolaires et 
citoyens volontaires, dans un 
esprit de mobilisation nationale, 
selon les explications de la sous-
directrice du reboisement et des 
pépinières à la DGF. 
De grands moyens matériels ont 
également été mobilisés, qui se 
sont notamment traduits par la 
mise à disposition de plus d’un 
million de plants forestiers et 
fruitiers rustiques et plants d’or-
nement, produits dans les pépi-
nières de la DGF, laquelle a aussi 
mis disposition des véhicules 
tout-terrain, du matériel de plan-
tation, des outils agricoles, des 
moyens mécanisés pour les zones 
difficiles d’accès, en plus de l’ap-
provisionnement en eau pour 
l’arrosage de ces plants. 

Lilia Aït Akli

PRÈS DE 1,4 MILLION D’ARBRES PLANTÉS EN UNE JOURNÉE 

Un défi écologique sans précédent 
La vaste opération de 

plantation d’arbres lancée 
par le ministère de 

l’Agriculture, du 
Développement rural et 

de la Pêche, à l’occasion 
de la Journée nationale 

de l’arbre, a dépassé 
toutes les attentes. 

Le cap fixé a été dépassé 
avec la mise en terre de 

près de 1,4 million de 
plants à l’échelle 

nationale.

FINANCEMENT DE PROJETS ET CRÉATION D’EMPLOIS   

Le grand rôle de l’ANGEM

Une campagne qui dépasse 
toutes les attentes. 

RENCONTRE SUR LA PROTECTION DES DONNÉES PERSONNELLES 

L’ANPDP partage son expérience à Lisbonne 
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LE MINISTRE d’Etat, ministre des Hydrocar-
bures et des Mines, Mohamed Arkab, a reçu, 
hier, le vice-président exécutif Exploration et 
Production internationale du groupe énergé-
tique norvégien Equinor, Philip Mathieu, 
pour discuter des relations bilatérales en 
matière de coopération dans le secteur, 
notamment dans les énergies propres, l’effi-
cacité énergétique et la maîtrise des émis-
sions industrielles. C’est ce qu’a indiqué un 
communiqué du ministère. 
Au cours de cette rencontre, les deux respon-
sables ont passé en revue «l’état et les pers-
pectives de la coopération bilatérale dans le 
domaine des hydrocarbures», notamment les 
opportunités d’investissement d’Equinor en 
Algérie dans les activités de recherche, d’ex-
ploration et de production, a précisé le même 

communiqué, ajoutant que la réunion s’est 
tenue au siège du ministère, en présence de 
cadres des deux parties. Arkab et Philip 
Mathieu ont exprimé leur satisfaction quant à 
«la qualité du partenariat» entre Sonatrach et 
Equinor, illustré par les projets d’In Salah et 
d’In Amenas, considérés comme un modèle 
de réussite technique et économique, est-il 
noté dans le même texte. 
Les discussions ont également porté sur les 
moyens de renforcer et d’élargir la coopéra-
tion à de nouveaux projets, incluant l’échan-
ge d’expertise dans le développement des 
champs, la pétrochimie, la protection de l’en-
vironnement, la réduction et le captage du 
carbone (CCS), ainsi que la production de 
carburants à faible teneur en carbone, dans le 
cadre des efforts de transition énergétique. 

A cette occasion, Arkab n’a pas manqué de 
présenter les avantages du nouveau cadre 
législatif promulgué sur le secteur des hydro-
carbures les hydrocarbures qui constitue une 
véritable avancée à même d’’encourager les 
investisseurs étrangers. Il a tenu à relever, 
dans ce cadre, «l’engagement de l’Algérie à 
offrir un climat d’investissement attractif, 
fondé sur la transparence et la compétitivité, 
afin de stimuler l’exploration et le développe-
ment de la production», est-il souligné de 
même source. Il a également évoqué les pers-
pectives de coopération dans les domaines de 
la formation, de la recherche et des technolo-
gies modernes appliquées à l’industrie pétro-
lière et gazière. Après avoir pris connaissan-
ce des nouveautés introduite dans le cadre 
législatif des hydrocarbures, le vice-président 

exécutif Exploration et Production internatio-
nale d’Equinor, Philip Mathieu, a salué la 
qualité des relations avec Sonatrach, réaffir-
mant l’intérêt de l’entreprise qu’il représente 
à renforcer sa présence en Algérie et à élargir 
la coopération à de nouveaux secteurs. Il a 
cité, entre autres, les énergies propres, l’effi-
cacité énergétique, et la maîtrise des émis-
sions industrielles. Philip Mathieu a, en outre, 
qualifié l’Algérie de partenaire fiable et 
stable sur la scène énergétique mondiale. Il 
convient de rappeler que la société norvé-
gienne Equinor est présente en Algérie depuis 
2004, dans le cadre de projets de partenariat 
avec Sonatrach, dans les projets gaziers d’In 
Salah et d’In Amenas, ainsi que dans un pro-
jet d’exploration à Timissit. 

Hamid B.

ENERGIES PROPRES, EFFICACITÉ ÉNERGÉTIQUE, MAÎTRISE DES ÉMISSIONS 

L’intérêt de la société norvégienne Equinor 

Selon le ministre, la produc-
tion commercialisée s’est 
établie à 128 millions de 

tonnes équivalent pétrole à la fin 
de septembre 2025, générant 31 
milliards de dollars de recettes 
d’exportation et une fiscalité 
pétrolière estimée à 2 834 mil-
liards de dinars, soit 82 % des 
prévisions inscrites dans la loi de 
finances 2025. Parallèlement, la 
consommation nationale de pro-
duits pétroliers a continué d’aug-
menter, atteignant près de 15 mil-
lions de tonnes, en raison de la 
hausse de la demande en diesel, 
essence et GPL. 
Le ministre a également expliqué 
que l’examen du budget inter-
vient dans un contexte internatio-
nal marqué par des fluctuations 
économiques et géopolitiques 
ayant impacté les marchés de 
l’énergie. Les prix du pétrole brut 
algérien ont connu une baisse de 
15 %, se stabilisant à 71 dollars 
le baril durant les neuf premiers 
mois de 2025, contre 84 dollars à 
la même période de l’année pré-
cédente, tandis que les prix du 
gaz ont reculé de 1,1 %. 
Dans le secteur minier, la produc-
tion a connu une nette progres-
sion, notamment en fer, carbona-
te de calcium, barytine, dolomie 
et feldspath, grâce à l’entrée en 
service de nouvelles usines à 
Constantine, Mascara, Annaba et 
Tlemcen. Le marché local a été 
largement approvisionné, tandis 
que 900 000 tonnes de phosphate 
ont été exportées pour une valeur 
dépassant 80 millions de dollars 
au premier semestre 2025. Les 
investissements globaux du sec-
teur ont atteint 5 milliards de dol-
lars sur les neuf premiers mois de 
l’année, tandis que 200 000 tra-
vailleurs y sont employés, soit 9 
000 emplois supplémentaires par 
rapport à 2024. 
M. Arkab a souligné que les per-
formances réalisées sont le fruit 
des efforts propres déployés dans 

les domaines de l’exploration, de 
la production et de la transforma-
tion. Le Groupe Sonatrach a 
notamment réalisé, durant les 
neuf premiers mois de 2025, plus 
de 7 800 km de prospection sis-
mique 2D, 7 700 km² de prospec-
tion 3D et 466 000 mètres de 
forage, aboutissant à 13 nou-
velles découvertes d’hydrocar-
bures, entièrement réalisées en 
efforts propres, par des moyens 
nationaux. 
  

LES PRÉVISIONS 
POUR 2026 

  
Dans le cadre du projet de loi de 
finances 2026, M. Arkab a indi-
qué que le budget sectoriel global 
s’élève à 129 milliards de dinars, 
répartis entre plusieurs priorités. 
Il s’agit d’un montant de 62,8 

milliards de dinars pour le rac-
cordement du projet de Gara Dje-
bilet à l’électricité et au gaz, 63,2 
milliards de dinars pour le pro-
gramme de dessalement de l’eau 
de mer, 1,7 milliard de dinars 
pour la recherche minière, et 1,08 
milliard de dinars pour la gestion 
administrative du secteur. 
La fiscalité pétrolière prévision-
nelle est estimée à 2 698 mil-
liards de dinars, calculée sur la 
base d’un prix de référence de 60 
dollars le baril. Le ministre a sou-
ligné que cette programmation 
s’inscrit dans une démarche de 
consolidation des acquis et de 
renforcement de la sécurité éner-
gétique et hydrique du pays. 
Pour l’année à venir, la produc-
tion primaire d’hydrocarbures 
devrait progresser de 2 % pour 
atteindre 193 millions de tonnes 

équivalent pétrole, soutenue par 
la montée en puissance de la pro-
duction de pétrole brut et de gaz. 
Plusieurs projets stratégiques 
sont en cours, notamment la nou-
velle raffinerie de Hassi Mes-
saoud (capacité de 5 millions de 
tonnes/an), l’unité de craquage 
du fuel à Skikda, et le projet de 
conversion du naphta à Arzew. 
Dans le domaine pétrochimique, 
les projets de production de poly-
propylène et d’alkylbenzène 
linéaire (LAB) affichent un taux 
d’avancement de 40 %. Par 
ailleurs, cinq nouveaux contrats 
d’hydrocarbures ont été signés 
dans le cadre de “Algeria Bid 
Round 2025”, en plus de trois 
contrats de partage de production 
avec SINOPEC (Chine), ENI 
(Italie) et MIDAD (Arabie saou-
dite), pour un montant total 

dépassant 7 milliards de dollars. 
Le secteur minier poursuit la 
mise en œuvre de ses projets 
structurants, notamment le gise-
ment de fer de Gara Djebilet, en 
phase de réalisation avec une 
capacité de 4 millions de 
tonnes/an, le projet de zinc et de 
plomb de Oued Amizour –Tala 
Hamza (Béjaïa), et le projet inté-
gré du phosphate de Tébessa et 
Souk Ahras, qui devrait produire 
6,6 millions de tonnes d’engrais 
et d’urée à partir de 2027. 
Sur le plan environnemental, le 
ministère prévoit de réduire les 
émissions de méthane à moins de 
1 % d’ici à 2030, grâce à un 
investissement de plus d’un mil-
liard de dollars dans un program-
me de reboisement de 520 000 
hectares et de stockage du carbo-
ne. Une étude est également en 
cours pour la production de car-
burants d’aviation durables 
(SAF). 
Dans le cadre de la sécurité 
hydrique, le secteur gère actuel-
lement 19 stations de dessale-
ment d’une capacité de 3,8 mil-
lions de m³/jour, couvrant 42 % 
de la demande nationale en eau 
potable. Trois nouvelles stations 
seront construites à Chlef, Mos-
taganem et Tlemcen, pour porter 
cette couverture à 60 % d’ici à 
2030. En outre, le ministre a évo-
qué la modernisation administra-
tive à travers le développement 
des plates-formes numériques 
Tassareeh et Markabti DZ, desti-
nées à simplifier les procédures 
et à renforcer la cybersécurité, en 
partenariat avec le ministère de la 
Défense nationale. A ce propos, 
M. Arkab a affirmé que ces indi-
cateurs témoignent de la vision 
stratégique de l’Etat, fondée sur 
la diversification économique, la 
valorisation des ressources natu-
relles et la transition vers un 
développement durable et inclu-
sif. 

Rim Boukhari  

RÉSULTATS POSITIFS DES HYDROCARBURES EN 2025 

31 milliards de dollars de recettes 
d’exportation 

Le secteur de l’énergie et des mines a enregistré des résultats positifs au cours des neuf premiers mois de 2025, en dépit d’un contexte 
mondial marqué par d’importantes fluctuations économiques et géopolitiques ayant affecté les marchés de l’énergie. C’est ce qu’a 
indiqué le ministre d’Etat, ministre des Hydrocarbures et des Mines, Mohamed Arkab, lors de la présentation du budget sectoriel 

de son département pour l’année 2026, devant la commission des finances et du budget de l’Assemblée populaire nationale (APN). 

Mohamed Arkab. 
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PASSERELLES D’ÉCHANGE AVEC L’ALGÉRIE 

Les médecins de la diaspora 
s’engagent 

Des médecins algériens établis dans plusieurs pays européens ont exprimé, lors d’une rencontre virtuelle 
coprésidée par le secrétaire d’Etat chargé de la Communauté nationale à l’étranger, Sofiane Chaïb, et le 

ministre de la Santé, Mohamed Seddik Aït Messaoudène, leur entière disponibilité à mettre leur expertise 
au service du développement du système de santé national. C’est ce qu’a indiqué, hier, un communiqué 
du ministère des Affaires étrangères, de la Communauté nationale à l’étranger et des Affaires africaines.

L
ors de cette rencontre, tenue par visio-
conférence, M. Chaïb et Aït Messaoudè-
ne ont rappelé les efforts soutenus de 

l’Etat pour assurer une participation effecti-
ve et efficiente des compétences algériennes 
à l’étranger à la dynamique de renouveau et 
de développement national, notamment dans 
le domaine de la santé. 
Les deux responsables ont souligné que « le 
gouvernement attache une importance parti-
culière à la valorisation du capital humain 
algérien où qu’il se trouve, et œuvre à favo-
riser sa contribution à la modernisation du 
pays, en particulier dans les secteurs vitaux 
comme la santé ». Ils ont également relevé 
l’importance « de pérenniser ce type de 
concertation, afin de transformer la coopéra-
tion avec la diaspora médicale en partenariat 
structuré et durable ». 
De leur côté, les médecins algériens établis à 
l’étranger ont salué la volonté politique des 
autorités nationales de renforcer la relation 
avec les compétences expatriées et d’en faire 
des partenaires dans la mise en œuvre des 
politiques publiques. Ils ont « réitéré leur 
disponibilité à contribuer de manière 
concrète au développement du système de 
santé, notamment par la formation, la 
recherche, le transfert de technologie et la 
participation à des projets nationaux de 
modernisation du secteur ». 
Les participants ont également souligné 
l’importance de la continuité de ces ren-
contres qui permettent d’échanger directe-
ment avec les responsables du pays et de 
proposer des pistes pratiques pour accompa-
gner les réformes engagées dans le domaine 

sanitaire. Cette initiative entre dans le cadre 
des rencontres périodiques avec les 
membres de la communauté nationale à 
l’étranger, destinées à favoriser une commu-
nication directe entre les responsables des 
secteurs concernés et les experts algériens 
installés à l’étranger. A travers cette 
démarche, les autorités entendent consolider 
les liens entre la diaspora scientifique et les 
institutions nationales, encourageant un dia-
logue régulier autour des réformes, des 
besoins et des opportunités d’amélioration 
du système de santé. 
Ainsi, à travers cette rencontre avec les 
médecins de la diaspora, les autorités enten-
dent renforcer les passerelles de coopération 

entre l’Algérie et ses compétences à l’étran-
ger et inscrire durablement cette interaction 
dans la stratégie nationale de modernisation 
du secteur de la santé. Le ministère a souli-
gné que cette initiative s’inscrit dans le cadre 
des orientations des pouvoirs publics visant 
à impliquer pleinement la communauté 
nationale à l’étranger dans la dynamique de 
renouveau national. Il a également annoncé 
la poursuite de ces concertations périodiques 
avec d’autres catégories de compétences 
algériennes établies à l’étranger dans divers 
domaines, et ce afin de favoriser leur parti-
cipation aux efforts de développement du 
pays. 

Sihem Bounabi 

MÉDECINE DE CATASTROPHE 

Une douzaine de pays en formation à Alger
LE DIRECTEUR  général de la Protection 
civile, le colonel Boualem Boughlaf, a 
supervisé, hier, l’ouverture d’une session 
internationale de formation dans le domaine 
de la médecine de catastrophe et de la ges-
tion de crise, organisé par la Direction géné-
rale de la Protection civile, en coordination 
avec l’Organisation internationale de protec-
tion civile (OIPC) au siège de l’Unité natio-
nale de formation et d’intervention de la 
Protection civile et de l’Ecole nationale de 
protection civile. 
Le colonel Boualem Boughlaf, a affirmé que 
« l’organisation de cette cession intervient 
dans une conjoncture internationale où les 
catastrophes sont nombreuses et complexes, 
tels que les séismes, les inondations, les feux 
de forêt, les accidents industriels et les épi-
démies. Ce sont des catastrophes qui mena-
cent les populations à travers le monde, en 
ce sens que « l’Organisation internationale 
de la protection civile œuvre à renforcer les 
capacités des pays membres à travers l’orga-
nisation de sessions de formation dans diffé-
rentes spécialités ». 
Il a ajouté que l’Algérie accorde une grande 
importance à la médecine de catastrophe, 
qu’il a qualifiée de « maillon essentiel dans 
la chaîne de prévention et de secours, ainsi 
qu’un pilier déterminant pour l’amélioration 
de la prise en charge médicale en situation 
d’urgence ». 
Le directeur général a également relevé la 
complémentarité entre l’Armée nationale 
populaire (ANP), la Protection civile, les 

services de sécurité et la médecine d’urgen-
ce, assurant que « l’efficacité des secours 
repose sur une parfaite coordination entre 
ces acteurs de première ligne, unis par la 
même mission, celle de sauver des vies ». 
Il a également affirmé que cette formation 
incarne la volonté de l’Algérie de promou-
voir une coopération active et durable dans 
le domaine de la gestion des urgences. Elle 
s’inscrit dans une dynamique de renforce-
ment des capacités opérationnelles des inter-
venants en première ligne, favorisant les 
échanges d’expertise entre pays partenaires. 
Cette session, qui réunit des participants 
venus d’Arabie saoudite, de Tunisie, de 
Palestine, de Jordanie, du Liban, d’Egypte, 
du Soudan, du Bénin, du Sénégal, de Gui-
née, de la Côte d’Ivoire et du Burkina Faso, 
d’une durée de 5 jours, a pour principal 
objectif de renforcer les compétences médi-
cales et opérationnelles des intervenants 
face aux situations de catastrophe. 
Le programme, élaboré par des experts de la 
Protection civile, combine exposés théma-
tiques, ateliers pratiques et exercices de 
simulation. Les participants y aborderont 
des thématiques telles que la coordination 
intersectorielle des secours, la mise en 
œuvre des plans d’urgence, la logistique 
médicale et la communication en situation 
de crise. En outre, des exercices pratiques de 
simulation grandeur nature permettent aux 
participants de tester les procédures d’inter-
vention dans des contextes réalistes, repro-
duisant les conditions d’urgence liées à des 

séismes, inondations ou accidents indus-
triels. Ces mises en situation ont pour objec-
tifs l’amélioration de la capacité de réaction, 
la coordination entre les différents corps de 
secours et la maîtrise des protocoles médi-
caux d’urgence. 
Il convient de noter que la Protection civile 
s’est imposée ces dernières années comme 
une référence régionale en matière de ges-
tion des catastrophes et de secours humani-
taire. Forte d’une expérience diversifiée 
dans la gestion des crises et d’un savoir-faire 
reconnu par ses partenaires étrangers, elle 
contribue activement au développement 
d’un réseau professionnel solidaire, à travers 
ses programmes de formation et ses inter-
ventions d’assistance à l’étranger. 
Au-delà de la formation, cette initiative 
porte une dimension stratégique : celle de 
bâtir une culture commune de prévention et 
de résilience. Dans un monde exposé à des 
menaces multiples, la préparation et la coor-
dination constituent les meilleurs remparts 
contre les pertes humaines et matérielles. En 
mettant en commun son expertise et ses res-
sources, l’Algérie contribue à l’émergence 
d’une vision partagée de la gestion des 
urgences, fondée sur la solidarité, la planifi-
cation et la réactivité. Cette démarche s’ins-
crit pleinement dans la diplomatie humani-
taire prônée par le pays, qui fait de la coopé-
ration Sud-Sud un levier essentiel pour rele-
ver les défis communs liés aux crises et aux 
catastrophes. 

Sihem Bounabi  

« BURN-OUT » CHEZ 
LES SOIGNANTS 
Le SNPSP lance un 
appel à l’action 
LE PHÉNOMÈNE  du « burn-out » 
dans le secteur de la santé interpelle 
de plus en plus les professionnels et 
les autorités publiques. À l’occasion 
d’une journée d’étude organisée par 
le Syndicat national des praticiens 
de la santé publique (SNPSP), le 
bureau de Batna a tiré la sonnette 
d’alarme sur une réalité préoccupan-
te, celle de l’épuisement profession-
nel touchant un nombre croissant de 
praticiens, toutes spécialités confon-
dues. 
Le burn-out, ont rappelé les interve-
nants, n’est pas une simple fatigue 
passagère, mais un état d’épuise-
ment physique, mental et émotion-
nel dû à un stress prolongé dans le 
milieu professionnel. Dans les éta-
blissements hospitaliers, particuliè-
rement dans les services sensibles, 
comme les urgences, la maternité, la 
réanimation ou la chirurgie, le per-
sonnel est confronté à une pression 
continue, aggravée par le manque 
de moyens, la pénurie de ressources 
humaines et l’absence de soutien 
administratif et psychologique. 
Les participants ont également 
dénoncé la faible reconnaissance 
morale et financière accordée aux 
efforts du personnel soignant, ainsi 
que les agressions verbales et phy-
siques dont sont parfois victimes les 
praticiens, souvent sans protection 
juridique adéquate. 
Selon le syndicat, le burn-out a un 
impact direct sur la qualité des ser-
vices de santé. Il se traduit par une 
hausse des absences et des arrêts 
maladie, une diminution de la moti-
vation, des troubles psychologiques 
(anxiété, dépression) et une baisse 
de la performance globale au sein 
des équipes médicales. 
À long terme, ce phénomène favori-
se la fuite des compétences vers le 
secteur privé ou l’étranger, affaiblis-
sant davantage le système public. 
Face à cette situation, le Bureau de 
wilaya du SNPSP de Batna a formu-
lé plusieurs recommandations 
concrètes pour protéger le personnel 
de santé. 
Il appelle notamment à la reconnais-
sance du burn-out comme maladie 
professionnelle, à la révision des 
horaires de travail pour un meilleur 
équilibre entre effort et repos, et la 
mise en place de cellules d’écoute et 
de soutien psychologique dans les 
établissements de santé. 
Le syndicat plaide également pour 
l’amélioration des conditions de tra-
vail, la rotation régulière des 
équipes dans les services à forte 
pression, ainsi qu’un meilleur enca-
drement juridique et sécuritaire des 
praticiens. 
L’instauration d’une politique de 
motivation morale et matérielle 
figure aussi parmi les priorités 
énoncées. 
En conclusion, les représentants du 
SNPSP de Batna ont insisté sur le 
fait que « prendre soin du personnel 
soignant, c’est garantir une meilleu-
re prise en charge du patient ». Le 
burn-out, affirment-ils, ne peut être 
combattu par le silence ou le déni, 
mais par une réforme structurelle du 
secteur de la santé et une véritable 
valorisation de la ressource humai-
ne. 
Cette initiative, soutenue par les 
autorités locales et sanitaires, 
indique le SNPSP, s’inscrit dans une 
volonté nationale de réhabiliter la 
fonction publique de santé et de pré-
server le bien-être des praticiens qui 
portent, au quotidien, la responsabi-
lité de la santé des citoyens. 

Lynda Louifi 

La diaspora veut participer au développement national. 
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EQUIPÉ D’UN RÉACTEUR NUCLÉAIRE ET CAPABLE DE FRANCHIR 

TOUT SYSTÈME ANTIMISSILE 

La Russie a testé avec succès  
le missile Bourévestnik 

Lors d’une réunion avec les commandants des groupes participant à l’opération militaire spéciale, le président 
russe Vladimir Poutine a souligné le haut niveau de modernité des forces de dissuasion nucléaire de la Russie. 
Il a également qualifié d’unique le missile à portée illimitée Bourévestnik, dont les essais ont été couronnés de 

succès. 

L
e 26 octobre, le président russe Vladimir 
Poutine, en uniforme militaire, s’est rendu 
dans l’un des centres de commandement du 

groupe interarmées et a tenu une réunion avec 
le chef d’état-major Valéry Guérassimov, a 
annoncé le Kremlin. Au cours de la réunion, il 
a été informé de la situation sur le front, ainsi 
que des essais du missile à portée illimitée 
Bourévestnik équipé d’un réacteur nucléaire. 
Selon le rapport du chef d’état-major, le missi-
le russe équipé d’une ogive nucléaire spéciale 
et capable d’atteindre une vitesse de 1 300 
km/h, a parcouru lors des essais du 21 octobre 
14 000 km et est resté en vol pendant environ 
15 heures, ce qui d’après lui n’est pas sa limi-
te. Vladimir Poutine a quant à lui souligné que 
le Bourévestnik est « un matériel unique dont 
personne d’autre ne dispose ». « Je me sou-
viens très bien que lorsque nous avons annon-
cé la mise au point d’une telle arme, même les 
experts de très haut niveau me disaient qu’il 
s’agissait d’un objectif louable mais irréali-
sable dans un avenir proche. C’était, je le répè-
te, l’avis d’experts de très haut niveau. Et 
maintenant, les essais décisifs sont terminés », 
a noté le président russe. Il a proposé de déter-
miner les utilisations possibles de ce missile et 
de commencer à préparer l’infrastructure 
nécessaire pour déployer cette arme dans les 
forces armées russes. Les forces nucléaires 
russes de dissuasion sont « au plus haut niveau 
en termes de modernité » Vladimir Poutine a 
indiqué que l’exercice des forces offensives 
stratégiques « a une fois de plus confirmé la 
solidité des forces nucléaires russes ». « Nous 
en avons déjà parlé, ce fait est bien connu de 
tous, de tous les experts du monde militaire. 
Nos forces armées, ou plutôt nos forces de dis-
suasion nucléaire, sont au plus haut niveau en 
termes de modernité », a-t-il souligné, ajoutant 
qu’en termes d’équipement technique, « elles 
surpassent celles de tous les États dotés de 
l’arme nucléaire ». La Russie a toujours traité 
son ennemi défait avec miséricorde Valéry 
Guérassimov a indiqué dans son rapport que le 
groupement de troupes Centre avait achevé 
l’encerclement de l’ennemi dans la région de 
Krasnoarmeïsk et Dimitrov, et que Koupiansk 
était encerclée dans la direction d’action du 
groupement de troupes Ouest. Selon lui, l’ar-

mée russe a circonscrit au total 10 500 mili-
taires ukrainiens sur deux directions. Le chef 
de l’état-major général a également ajouté que 
les unités du groupement de troupes Est pour-
suivaient leur offensive dans les régions de 
Dniepropetrovsk et de Zaporojié. Parallèle-
ment, le groupement de troupes Nord progres-
se avec succès dans la partie sud de Volt-
chansk, où plus de 70 % de la ville est désor-
mais sous le contrôle de la Russie. Vladimir 
Poutine a souligné l’héroïsme des militaires 
russes, grâce auquel le succès dans l’encercle-
ment de l’agglomération de Krasnoarmeïsk et 
de Dimitrov, de la ville de Koupiansk, ainsi 
que les résultats des missions de combat dans 

d’autres secteurs ont été rendus possibles. « Je 
tiens donc à féliciter tout le personnel du grou-
pement conjoint de forces pour leurs résultats 
», a-t-il ajouté. En outre, le président russe a 
souligné la nécessité de minimiser les pertes 
inutiles, appelant à prendre « toutes les 
mesures nécessaires pour assurer la reddition 
des militaires ukrainiens qui souhaiteront le 
faire ». « De notre côté, il est plus que néces-
saire de traiter les prisonniers de guerre 
conformément aux normes du droit internatio-
nal et à la législation de la Fédération de Rus-
sie. C’est que l’armée russe, tout au long de 
son histoire, a traité son ennemi défait avec 
miséricorde », a-t-il affirmé. R. I.

DÉSARMEMENT 
DU HEZBOLLAH  
Le Liban sous 
pression 
WASHINGTON  accentue la 
pression sur Beyrouth pour 
désarmer le Hezbollah, aver-
tissant que sa patience a des 
limites. Le président du Par-
lement libanais, Nabih Berry, 
appelle à l’unité nationale 
face aux menaces israé-
liennes. Le parti chiite, lui, 
refuse toute remise d’armes 
tant qu’Israël viole le cessez-
le-feu. La pression internatio-
nale sur le Liban s’intensifie. 
À Washington, le nouvel 
ambassadeur américain, 
Michel Issa, a averti que la « 
patience de la communauté 
internationale n’est pas illimi-
tée », exhortant Beyrouth à 
reprendre le monopole des 
armes et à garantir l’unité 
nationale. Il a rappelé que 
l’aide américaine resterait 
conditionnée à la responsabi-
lité des autorités libanaises et 
au respect de leurs engage-
ments. Ces déclarations sur-
viennent alors que la tension 
monte entre Israël et le Hez-
bollah, un an après le cessez-
le-feu. Washington pousserait 
pour un nouveau plan inspiré 
de l’accord de Gaza, misant 
sur des négociations directes 
entre Beyrouth et Tel Aviv 
afin de régler les questions de 
frontière et de sécurité. 
L’émissaire américain pro-
chainement à Beyrouth Sur le 
terrain, les frappes israé-
liennes se poursuivent dans le 
sud du pays, notamment à 
Harouf (Nabatiyé), où un res-
ponsable du Hezbollah a été 
tué le 25 octobre. Face à ce 
climat explosif, le président 
du Parlement, Nabih Berry, a 
appelé à « l’unité nationale » 
et à la cohésion pour contrer 
ce qu’il décrit comme les « 
manœuvres israéliennes 
visant à saboter la résolution 
1701 ». Dans un entretien à 
al-Joumhouriya, il a précisé 
que le Liban traversait une 
phase critique, marquée par 
de fortes pressions diploma-
tiques et militaires. Du côté 
du Hezbollah, aucune remise 
d’armes n’est envisagée. 
Mahmoud Comati, vice-pré-
sident du conseil politique du 
parti chiite, a réaffirmé que « 
la résistance ne déposera pas 
les armes tant qu’Israël viole 
le cessez-le-feu ». Il accuse 
Tel Aviv et Washington de 
coordonner une pression 
conjointe pour affaiblir la « 
résistance ». De son côté, le 
député Kassem Hachem a 
jugé la situation « ouverte à 
toutes les éventualités », esti-
mant que les récentes décla-
rations américaines ont accru 
les risques d’escalade. 
L’émissaire américain Tom 
Barrack, attendu le 29 
octobre à Beyrouth, a déjà 
prévenu qu’une nouvelle 
offensive israélienne pourrait 
survenir sans désarmement 
du Hezbollah. Les contacts 
entre les pôles du pouvoir 
libanais se multiplient, en vue 
d’une éventuelle réunion tri-
partite entre Baabda, Aïn el-
Tiné et le gouvernement pour 
tenter de sauver un équilibre 
national fragile.  

R. I.

IRAN  

Face aux sanctions, l’État met fin  
à la banque Ayandeh

LA BANQUE  Ayandeh, géant privé du secteur 
bancaire iranien, a été mise en faillite et absor-
bée par la banque publique Melli. Minée par 
des dettes colossales et des prêts internes non 
remboursés en raison des sanctions occiden-
tales, elle symbolise les difficultés du système 
financier iranien. D’autres établissements pri-
vés pourraient s’effondrer. La banque Ayan-
deh, l’un des plus grands établissements privés 
d’Iran, a été déclarée en faillite et ses actifs 
absorbés par la banque publique Melli, mar-
quant l’un des plus vastes effondrements du 
secteur bancaire iranien. Les difficultés de ce 
secteur sont notamment liées aux sanctions 
occidentales Fondée en 2012 et dotée d’un 
réseau de 270 agences, dont 150 à Téhéran, la 
banque affichait des pertes abyssales estimées 
à près de 4,5 milliards d’euros et plus de 2,5 

milliards d’euros de découverts, selon les 
médias d’État. Le transfert de ses avoirs vers 
Melli, validé par la Banque centrale d’Iran, 
vise à protéger les épargnants, désormais assu-
rés que leurs dépôts sont sauvegardés. Le poids 
des sanctions Sur le terrain, des files d’attente 
se sont formées devant les anciennes agences 
Ayandeh, sous la surveillance de la police, 
signe de la méfiance des déposants malgré les 
promesses du gouvernement. Le ministre de 
l’Économie, Ali Madanizadeh, a tenté de ras-
surer la population, affirmant : « Les clients 
n’ont aucune inquiétude à avoir. » Mais selon 
des responsables de la Banque centrale, la 
chute d’Ayandeh trouve son origine dans l’im-
pact des sanctions occidentales, une mauvaise 
gestion chronique, des créances douteuses et 
un usage abusif de prêts internes. Les sanctions 

occidentales ont asphyxié le secteur bancaire 
iranien, coupant la plupart des établissements 
de la finance internationale et du système 
Swift. Elles ont entraîné une forte inflation, 
une dévaluation du rial et une hausse des 
créances douteuses. Privées d’investissements 
étrangers, les banques iraniennes dépendent 
désormais largement de l’État et de circuits 
financiers parallèles.  
Ayandeh était notamment le principal finan-
ceur du gigantesque Iran Mall, l’un des plus 
vastes centres commerciaux au monde, symbo-
le des excès et du manque de contrôle dans le 
système bancaire iranien. D’après l’agence 
Tasnim, cinq autres établissements, Sarmayeh, 
Day, Sepah, Iran Zamin et Melal, seraient éga-
lement menacés d’effondrement.  

R. I.
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CAMPAGNE NATIONALE DE REBOISEMENT  

Bordj Bou Arreridj plante 
près de 12.000 arbustes 

Sous le slogan « verte, si Dieu le veut », quelque 12.000 arbustes seront mis en terre sur cinq 
sites à Bordj Bou Arreridj. Cette opération écologique  est initiée dans le cadre de la campagne 
nationale de plantation d’un million d’arbres, dont le coup d’envoi a été donné samedi par le 

ministre de l’Agriculture, du Développement rural et de la Pêche, Yacine El-Mahdi Oualid, à Tizi 
Ouzou, en compagnie du ministre de la jeunesse, chargé du Conseil supérieur de la jeunesse, 

M. Moustapha Hidaoui.

A
 ce titre, le ministre de l’Agricultu-
re, du Développement rural et de la 
Pêche a supervisé dans la localité 

de Taghremt dans la commune de Djaa-
fra, dans le Nord de Bordj Bou Arreridj, 
le lancement d’une campagne de plan-
tation de 8.000 arbustes des espèces de 
pins d’Alep et d’olivier sauvage, adap-
tées au climat local, avec la participa-
tion d’un grand nombre de citoyen, 
d’associations, de représentants des dif-
férents secteurs et de plus de 200 éco-
liers. 
Dans la wilaya de Bordj Bou Arreridj, 
la campagne cible la mise en terre de 
12.000 arbustes sur cinq sites répartis 
sur les communes El Euch, Medjana, 

Ras El Oued , Djaafra et Hasnaoua, 
selon les services de la conservation des 
forêts. 
Dans une déclaration à la presse, le 
ministre a indiqué que cette opération 
vise à « régénérer le couvert végétal 
dans cette wilaya qui a enregistré des 
pertes au cours de l’été passé à cause 
des incendies qui avaient parcouru 500 
hectares », soulignant que cette cam-
pagne se poursuivra jusqu’au mois de 
mars prochain et sera accompagnée par 
des campagnes de sensibilisation pour 
ancrer la culture du reboisement qui 
constitue une partie intégrante du déve-
loppement durable et du renforcement 
de conscience écologique. 

M. Yacine El-Mahdi Oualid a ajouté 
que « le premier objectif est de planter 
un million d’arbres mais les données 
recueillies montrent que ce but a été lar-
gement dépassé et le nombre des béné-
voles dépassent celui des arbres à plan-
ter », soulignant que « les algériens ont 
montré une capacité réelle à se solidari-
ser et coopérer pour l’intérêt du pays et 
avec la conjugaison des efforts de tous, 
le pays peut être transformé en une aire 
verte ». 
Il a également appelé à « poursuivre le 
travail collectif pour atteindre ce but », 
espérant que les résultats seront posi-
tifs. 

R.R.

CONSTANTINE 

Près de 500 poches de sang 
collectées

A L’OCCASION  de la célébration de la journée nationale des 
donneurs de sang (25 octobre de chaque année), près de 500 
poches de sang, ont été collectées dans la wilaya de Constan-
tine, dans le cadre d’un programme tracé par la direction de 
la santé et de la population (DSP). C’est ce qu’ont fait savoir, 
hier, des services du secteur de la santé. 
Les actions de collecte entamées depuis le 20 octobre en 
cours, ont été organisées à travers les centres de transfusion 
sanguine (CTS) relevant des établissements de santé, dans 10 
mosquées, à l’université Salah Boubnider (Constantine3), et 
au niveau d’une résidence universitaire de la même universi-
té et l’unité principale de la protection civile de la circons-
cription administrative Ali Mendjeli, en plus du centre de for-
mation professionnelle de la commune de Didouche Mourad, 
a précisé à l’APS la responsable des activités de transfusion 
sanguine relevant de la DSP, Dr Manel Moualdi. 
Les quantités de sang collectées, sont destinées à répondre 
aux besoins des établissements de santé de la wilaya en la 
matière, a révélé la même source qui a appelé à la nécessité 

de renforcer encore davantage la culture du don de sang. 
Des équipes pluridisciplinaires composées de médecins et 
psychologues ont été mobilisées également pour l’organisa-
tion des campagnes de sensibilisation et de vulgarisation sur 
cet acte de solidarité, pouvant sauver des vies humaines, où 
des journées portes ouvertes, ont été tenues dans des établis-
sements scolaires et sanitaires de diverses communes de la 
wilaya, a-t-elle ajouté, notant que l’opération de collecte se 
poursuivra cette semaine pour cibler des structures relevant 
de la sûreté de wilaya. A Constantine, le programme de célé-
bration de cette journée a porté également sur l’organisation 
d’autres actions de collecte et de sensibilisation et ce, à l’ini-
tiative de plusieurs instances et associations à caractère social 
et humanitaire à l’instar des bureaux locaux de la Fédération 
algérienne des donneurs de sang (FADS) et du Croissant-
Rouge algérien (CRA), l’association locale des donneurs de 
sang et celle de Nass El Kheir ainsi que le groupe Malek 
Benabi des Scouts musulmans algériens (SMA), selon les 
organisateurs. R. R.

FORMATION 
PROFESSIONNELLE À 
RELIZANE 
Plus de mille jeunes bénéficiaires 
de l’allocation chômage 

AU TITRE  de la session de formation d’octobre 
2025, au total, 1.064 places de formation ont été 
attribuées aux jeunes bénéficiaires de l’allocation 
chômage dans la wilaya de Relizane. C’est ce qu’a 
annoncé, hier, la direction de la Formation et de 
l’Enseignement professionnels de la wilaya. 
A ce propos, le chargé de communication de la 
direction, Ahmed Moulefi, a indiqué à l’APS que 
ces places sont destinées à ceux qui n’ont pas obte-
nu un niveau d’études. Ils bénéficieront de forma-
tions de courte durée de trois à six mois dans des 
centres de formation professionnelle pour obtenir 
un certificat de qualification initiale. 
Cette opération s’inscrit dans le cadre de la mise 
en œuvre de la circulaire ministérielle conjointe 
publiée le 15 septembre entre les ministères de la 
Formation et de l’Enseignement professionnels et 
du Travail, de l’Emploi et de la Sécurité sociale, 
qui définit les mécanismes de formation des béné-
ficiaires de l’allocation chômage et leur permet 
d’acquérir des compétences pour intégrer le mar-
ché du travail, a expliqué la même source. 
Ces places sont réparties entre 18 établissements 
de formation dans 17 spécialités et différents types 
de formation, selon le même responsable, qui a 
indiqué qu’elles sont orientées vers plusieurs 
filières adaptées à leurs qualifications et aux 
besoins du marché local, telles que l’agriculture 
(205 places), le bâtiment et les travaux publics 
(175 places), le textile et l’habillement (165 
places), et le reste vers des spécialités liées aux 
métiers des services, à l’industrie traditionnelle, au 
bois, à l’ameublement, à l’électricité, à l’énergie, 
entre autres. 
Le secteur de la formation et de l’enseignement 
professionnels de la wilaya de Relizane a alloué 
4.666 places pour la session d’octobre, lancée 
récemment, réparties entre 26 spécialités regrou-
pées dans 11 filières professionnelles. Le secteur 
de la wilaya recense 25 établissements de forma-
tion d’une capacité estimée à 6.200 places pédago-
giques, dont trois instituts spécialisés et un centre 
régional pour les personnes aux besoins spéci-
fiques, selon la direction du secteur. 

R. R. 
 
RÉSEAUX D’AEP ET 
D’ASSAINISSEMENT DE BENI-
ABBES 
Projet de raccordement de 
lotissements sociaux 

UN PROJET  de raccordement de deux importants 
lotissements sociaux, comprenant un total de 1.600 
lots à bâtir, aux réseaux d’alimentation en eau 
potable (AEP) et de l’assainissement est en cours de 
réalisation aux chefs-lieux des communes de Beni-
Abbes et Tamtert. C’est ce qu’ont indiqué, hier, des 
services de la wilaya. 
Ce projet prévoit, dans une première phase, le rac-
cordement des sites de quelque 1.100 lots sociaux 
dans la commune de Beni-Abbes et 50 autres lots à 
bâtir dans la commune de Tamtert, avec un finan-
cement de plus 190 millions de DA alloué à la 
wilaya dans le cadre d’un programme public de 
prise en charge des travaux des VRD (voirie et 
réseaux divers) des lotissements sociaux créés dans 
le cadre d’une mesure préconisée par l’Etat pour 
renforcer l’offre foncière publique dans les wilayas 
du Sud et des Hauts plateaux, a-t-on précisé. Les 
travaux de la première phase du projet, en cours de 
réalisation, permettront aux bénéficiaires des lotis-
sements sociaux l’accès aux réseaux d’AEP et 
d’assainissement et répondre ainsi à leurs préoccu-
pations en la matière, a-t-on ajouté. La deuxième 
phase des travaux concerne la réalisation de 
réseaux d’AEP au niveau des sites des 1.511 lots 
sociaux, ainsi que les travaux d’assainissement à 
travers les sites de 442 lots à bâtir répartis à travers 
plusieurs collectivités de la wilaya, a-t-on fait 
savoir. Une fois ces travaux achevés, dont la récep-
tion est prévue en 2026, les opérations de bitumage 
des voies de circulation à l’intérieur de l’ensemble 
des sites abritant ces lotissements sociaux seront 
lancées. Elles seront suivies par la mise en place 
des réseaux d’éclairage public, et ce, dans le cadre 
des efforts visant à améliorer les conditions de vie 
des habitants de la région, a-t-on souligné. 

R. R.
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LA CASBAH, ALI LA POINTE, BEN BARKA 

Les nouvelles parutions des Éditions  
du Chéliff au SILA  

Les Éditions du Chéliff, jeune et ambitieuse maison d’édition dirigée par le journaliste au long cours Ali Laïb, bravent les nombreuses 
difficultés que connaît le secteur du livre en Algérie et elles ne sont pas seulement d’ordre financier. Elles présenteront, à l’occasion du 
Salon international du livre d’Alger (SILA) prévu du 29 octobre au 8 novembre au Palais des expositions des Pins maritimes (Alger), une 
série de nouvelles parutions aux thématiques riches et variées, alternant entre histoire de la Révolution, roman, légendes urbaines et 

ouvrages d’investigation. 

P
armi ces dernières parutions figure 
notamment un livre consacré à l’enlè-
vement et à l’assassinat du leader de 

l’opposition marocaine des années 1960, 
Mehdi Ben Barka. On retrouve également 
le roman de Rachid Ezziane, « Moi, Ali La 
Pointe, l’enfant terrible de la Révolution », 
qui retrace la vie et l’héroïsme de l’enfant 
de Miliana. Alger et sa Casbah, le Mou-
loudia, le rejet viscéral du colon et, en 
bénédiction, l’adhésion aux idéaux de la 
Révolution : à travers ce roman, Rachid 
Ezziane revisite avec intensité les péripé-
ties de la vie urbaine et révolutionnaire 
d’Ali La Pointe, figure emblématique de la 
lutte pour l’indépendance. 
C’est dans ce même élan que les Éditions 
du Chéliff rééditent l’ouvrage historique 
Alger, Légendes urbaines (1542-1962) de 
Mahdi Boukhalfa. Véritable voyage dans 
le temps, le livre plonge le lecteur au cœur 
de la Régence d’Alger, à travers les 
époques et les tentatives de conquête d’El 
Mahroussa par les Espagnols, notamment 
en 1542 et 1775. Mahdi Boukhalfa y retra-
ce l’histoire intime de la Casbah d’Alger, 
évoquant en particulier les événements qui 
ont conduit Ali La Pointe à embrasser les 
idéaux de la Révolution, ainsi que l’épura-
tion de la vieille médina de sa pègre, les 
Houzyas, à coups d’armes automatiques et 
de représailles contre les collaborateurs et 
traîtres. 
Par ailleurs, les Editions du Cheliff nous 
proposent également le nouvel ouvrage de 
Mahdi Boukhalfa, le troisième qu’il écrit 

sur le Maroc et où il revient sur l’un des 
attentats les plus énigmatiques de l’histoi-
re contemporaine, non encore résolu à nos 
jours, un assassinat politique qui n’a pas 
encore dévoilé, 60 ans après les faits, 
toutes ses ramifications, et, surtout, ses 
véritables auteurs et commanditaires. 
==Comprendre l’affaire Ben Barka 
« Ben Barka, Pourquoi ? » revient ainsi sur 
l’attentat visant l’opposant au roi Hassan II 
dans les années 1960 et sur sa liquidation. 
À travers l’histoire du fondateur du parti 
socialiste marocain UNFP, Mahdi Bou-
khalfa retrace les événements qui ont pré-
cédé et suivi son enlèvement, y compris 
l’attentat manqué d’Alger en janvier 1965. 
À noter que la parution de « Ben Barka, 
Pourquoi ? » au SILA, le 29 octobre 2025, 
coïncide jour pour jour avec le 60e anni-
versaire de son enlèvement et de sa dispa-
rition à Paris, survenus le 29 octobre 1965. 
Autre nouveauté rafraîchissante des Édi-
tions du Chéliff pour ce SILA, le livre en 
anglais du jeune Chélifois Ryad Bélaïd, 
âgé de 25 ans. Son ouvrage, « The Dark-
ness Inside My Thoughts », le troisième de 
sa jeune carrière, est un recueil de nou-
velles inspirées de réflexions personnelles, 
écrites par un auteur aux prises avec les 
bouleversements émotionnels, les doutes 
et les ombres du passé. 
Le récit explore des moments de chagrin, 
de déception et de remise en question, 
entremêlés de lueurs d’espoir et de prises 
de conscience intimes. Les thèmes de 
l’amour, du regret, de l’isolement et de la 

quête de paix intérieure traversent l’en-
semble du livre, reflétant le conflit inté-
rieur de l’auteur entre la recherche du bon-
heur et l’acceptation de l’inéluctabilité de 
la douleur. Tandis qu’il lutte pour aller de 
l’avant, l’ouvrage témoigne de la résilien-
ce de l’esprit humain et du pouvoir de la 
découverte de soi face aux épreuves. 
 
UNE FEMME QUI A GRANDI AVANT 
SON TEMPS 
Le Silence, d’Amira Boubacha, également 
native de Chlef, est un roman captivant 
écrit en arabe. À l’ombre des mots, une 
femme renaît de ses cendres, portant en 
elle des histoires inachevées, des secrets 
échappés de ses flammes et des douleurs 
qui se sont muées en silence pour ne pas 
être vues. Au fil des chapitres, elle avance 
d’un pas hésitant, se cherchant entre 
l’ombre et la lumière, entre ceux qui sont 
partis sans dire adieu, et sur les chemins 
qui l’ont conduite à ses histoires les plus 
profondes. Ce livre ne raconte pas une 
simple histoire, mais des parcours intimes 
et intenses. Cette femme a grandi avant 
son temps. Par ailleurs, dans le volet His-
toire, les Éditions du Chéliff proposent un 
ouvrage écrit simultanément en arabe et en 
français sur l’héroïne et moudjahida Has-
siba Ben Bouali. « Hassiba Ben Bouali, 
une icône algérienne » retrace la vie de 
cette combattante qui a donné sa vie pour 
que vive l’Algérie. Un récit émouvant et 
inspirant. De son côté, M’hmed Houaoura, 
avec « Ahmed Noufi, un chahid cherchel-

lois », revient sur les héros souvent 
méconnus de la guerre de libération natio-
nale. L’auteur retrace l’itinéraire militant 
et combattant d’Ahmed Noufi, qui mena 
une opération commando réussie contre un 
détachement de l’armée coloniale près de 
Cherchell le 28 février 1957, avant de 
trouver la mort lors de cette attaque, qui 
entraîna également l’élimination de tout le 
détachement colonial. Et puis il y a le 
joyau de cette collection spéciale Sila-
2025, l’ouvrage-témoignages 
« 10.10.1980 » sur le séisme de 1980 qui 
avait ravagé la ville d’El Asnam, rebapti-
sée depuis Chlef. Un travail minutieux 
d’Ali Laïb, par ailleurs directeur de l’heb-
domadaire Le Cheliff, sur la base de 
témoignages de rescapés notamment, ou 
de ceux qui ont vécu, de loin ou de près les 
jours terribles de cette catastrophe. Un 
recueil émouvant de témoignages sur les 
moments difficiles de la catastrophe et 
comment les gens de l’ex-El Asnam ont 
vécu ces événements douloureux. A lire et 
faire lire. Pour le mot de la fin, il y a lieu 
de souligner qu’avec de faibles moyens, 
les Editions du Cheliff arrivent à publier 
une vingtaine d’ouvrages par an, et, sur-
tout, à éditer à compte d’auteur ou d’édi-
teur, ce qui est rare dans le paysage litté-
raire national, de jeunes talents en leur 
donnant la chance d’être publiés, lus, 
encouragés par leur lectorat à travers le 
Salon du livre de Chlef, organisé au mois 
de mai de chaque année. 

Aymen D.
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LIGUE DES CHAMPIONS  

La JSK bat l’US Monastir (2-1) 
et file en phase de groupes 

La JS Kabylie, l’un des deux représentants algériens en Ligue des champions d’Afrique de football, 
a validé son ticket pour la phase de poules de l’épreuve, en battant les Tunisiens de l’US Monastir 
2-1 (mi-temps : 1-1), samedi soir au stade Hocine Aït-Ahmed de Tizi-Ouzou, comptant pour le 2e 

tour préliminaire (retour).

P
ortés par un public des grands jours, 
les «Canaris» ont ouvert le score dès 
la 8e minute de jeu grâce à Akhrib, 

profitant d’une passe en profondeur de 
Messaoudi, ce denier allait céder sa 
place à Mahious plus tard, pour blessure. 
La réaction tunisienne n’a pas tardé à 
venir. L’USM est parvenue à égaliser 
moins d’un quart d’heure plus tard, sur 
une tête de Chikhaoui (22e), après un 
moment de déconcentration de la défen-
se kabyle. 
De retour des vestiaires, les Canaris affi-
chent une détermination sans faille. 
L’objectif est de marquer pour sceller 
définitivement la qualification. Nechat, 
bien servi par Malki, manque cependant 
une occasion en or, ratant l’imman-

quable face au gardien tunisien. 
Quelques minutes plus tard, sur une 
erreur de Madani, un attaquant monasti-
rien se retrouve seul face à Hadid, mais 
le portier kabyle s’interpose brillam-
ment, sauvant les siens d’un but certain. 
La JSK continue de pousser. À la 77ᵉ 
minute, Akhrib, encore lui, trouve le 
poteau après une belle remise de 
Mahious. Le public retient son souffle, 
sentant que le but de la délivrance appro-
chait. Les occasions s’enchaînent, Bou-
debouz tente sa chance à la 85ᵉ minute 
d’une frappe puissante. Le gardien tuni-
sien relâche le ballon dans les pieds de 
Nechat, mais ce dernier manque le cadre 
de peu. Alors que tout le stade pensait se 
diriger vers un nul, Akhrib, décidément 

l’homme du match, surgit dans les der-
niers instants. À la 90+4ᵉ minute, il 
conclut une magnifique combinaison 
avec Mahious, pour inscrire le but de la 
victoire. Les Canaris viennent d’assurer 
définitivement leur qualification pour la 
phase de poules. Une fin de match 
épique, à l’image du courage et de la per-
sévérance kabyle. 
Lors de la première manche, disputée au 
stade Tayeb M›hiri de Sfax, les joueurs 
de l’entraîneur allemand Josef Zinn-
bauer, n’ont pas fait dans la dentelle en 
battant l’USM sur le score de 3-0. 
Le tirage au sort de la phase de groupes, 
se déroulera le lundi 3 novembre pro-
chain à Johannesburg (Afrique du Sud), 
rappelle-t-on. 

COUPE DE LA CONFÉDÉRATION  

L’USMA surclasse l’Académie de 
FAD (3-0) et en phase de poules

L’USM ALGER  a décroché son billet pour la phase de 
groupes de la Coupe de la Confédération africaine de football 
(CAF) après avoir pris le meilleur sur les Ivoiriens de l’Aca-
démie de FAD (3-0), ce samedi au stade du 5 Juillet 1962 
(Alger), en match comptant pour la manche retour du 2e tour 
préliminaire. Ils seront deux clubs algériens à défendre les 
couleurs nationales en phase de poules de la Coupe de la 
CAF. En effet, après la brillante qualification du CR Belouiz-
dad, validée vendredi au stade Nelson Mandela (Alger), les 
Rouge et Noir ont réussi également à s’extirper des qualifica-
tions en évinçant la formation ivoirienne de l’Académie de 
FAD. Condamnés à remonter leur petit but d’écart, encaissé 
lors de la phase aller disputée dimanche dernier, afin de pour-
suivre l’aventure africaine, les Usmistes n’ont eu besoin que 
d’une demi-heure pour atteindre leur objectif. 
Galvanisés par un public nombreux venu les encourager, les 
Algérois ont démarré la rencontre tambour battant afin de 
refaire leur maigre retard. Et il n’a fallu que 13 minutes pour 

assister à l’ouverture du score des capés de Benchikha. À la 
suite d’un corner, botté côté gauche, Ghacha s’est fait oublier 
au second poteau pour débloquer la situation de la tête.       
Un quart d’heure plus tard, c’est au tour de Benzaza de se 
mettre en évidence. L’ancien chélifien est parvenu à doubler 
la mise à la 28e minute d’un tir à ras de terre déclenché à 
l’entrée de la surface de réparation. 
Avec deux longueurs d’avance, les gars de Soustara ont 
dominé le reste de la partie avant d’ajouter une 3e réalisation 
dans le temps additionnel signé Ghacha (90’+2), auteur d’un 
doublé. 
Après avoir passé avec succès le cap du tour préliminaire, le 
CRB et l’USMA vont se focaliser à présent sur la phase de 
groupes pour tenter d’aller le plus loin possible dans cette 
compétition. Les deux représentants algériens seront fixés sur 
leurs futurs adversaires lors du tirage au sort programmé le 3 
novembre prochain (12h00) à Johannesburg (Afrique du 
Sud).

COUPE ARABE «FIFA 2025»  
Double confrontation amicale 
Algérie - Egypte au Caire 
L’ÉQUIPE NATIONALE  de football A›, com-
posée de joueurs locaux, disputera deux 
matchs amicaux face à son homologue égyp-
tienne, le 14 et 17 novembre au stade Al 
Salam du Caire, dans le cadre de sa prépara-
tion à la Coupe Arabe «FIFA-2025», prévue au 
mois de décembre prochain au Qatar, a indiqué 
samedi la Fédération algérienne de football 
(FAF) sur ses réseaux sociaux. 
Pour rappel, la sélection algérienne (tenante du 
titre arabe) est qualifiée directement pour la 
phase finale de la prochaine Coupe arabe Fifa 
2025, alors que la Palestine, devra affronter la 
Libye, dans un duel unique, prévu en 
novembre prochain à Doha. 
Au Qatar, la sélection algérienne jouera dans 
le groupe D aux côtés de l’Irak, ainsi que des 
vainqueurs des barrages : Bahreïn-Djibouti et 
Liban-Soudan, prévus le mercredi 26 
novembre. 
De son côté, l’Egypte est versée dans le grou-
pe C aux côtés de la Jordanie et les Emirats, 
ainsi que le vainqueur de la rencontre opposant 
le Koweït à la Mauritanie, prévue le mardi 25 
novembre. 
A l’issue de la phase des groupes de la Coupe 
arabe, les deux premiers de chaque groupe se 
qualifieront pour la phase à élimination direc-
te, qui comprendra des quarts de finale, deux 
demi-finales et la finale. 
 
 
LIGUE 1 MOBILIS - 9E 
JOURNÉE  
Le MCO sur le podium, le CSC 
renoue avec la victoire 
LE MC ORAN,  auteur de son premier succès 
en déplacement cette saison, sur le terrain du 
MC El-Bayadh (2-0), a rejoint provisoirement 
l’Olympique Akbou à la deuxième place, alors 
que le CS Constantine a renoué avec la victoi-
re en battant à domicile le club akboucien (2-
1), samedi en ouverture de la 9e journée du 
championnat de Ligue 1 Mobilis. 
Dos au mur et incapable de remporter la 
moindre victoire depuis le début de la saison, 
le MCEB a de nouveau chuté, cette fois-ci à la 
maison face au MCO. La formation oranaise a 
réalisé une belle opération grâce à deux buts 
d›Aoudjane (35e) et Kerroum, sur penalty 
(51e). 
Un sixième revers, en neuf matchs, qui com-
plique davantage de la mission des hommes de 
l’entraîneur Mohamed Lacet pour le maintien. 
Une victoire qui permet aux gars d’El-Hamri 
de rejoindre la place de dauphin, en compa-
gnie de l’Olympique Akbou, avec 14 points 
chacun, alors que le MCEB reste scotché à 
l’avant-dernière place avec 3 unités. 
L’O. Akbou, qui restait sur une victoire face à 
El-Bayadh (1-0), n’a pu éviter la défaite à 
Constantine, face à une équipe du CSC qui 
voulait tant renouer avec la gagne pour retrou-
ver la sérénité. 
L’ancien joueur du MC Alger, Fath-Allah a 
trouvé la faille dès la 11e minute, avant que le 
capitaine Dib ne fasse le break en début de la 
seconde période (53e). L’unique réalisation 
akboucienne a été l’œuvre de Hamroune, dans 
le dernier quart d’heure (77e), mais insuffisan-
te pour espérer repartir avec le point du nul, 
qui aurait pu lui permettre de rejoindre provi-
soirement le leader, la JS Saoura. 
Le CSC, impuissant lors des cinq derniers 
matchs (2 défaites et 3 nuls), retrouve le souri-
re et permet à son entraîneur bosnien Cviko 
Rusmir de poursuivre son travail avec sérénité. 
Au stade du 18 Février de Ouargla, le MB 
Rouissat a été tenu en échec face à une solide 
équipe de l’ES Ben Aknoun (0-0), et enchaîne 
un troisième match sans victoire, après un 
début de saison prometteur. 
L’ESBA, qui signe son retour parmi l’élite 
après une saison en Ligue 2, est en train de 
déjouer tous les pronostics. Les hommes de 
Mounir Zeghdoud, battus qu’une seule fois, à 
Oran face au MCO (2-1), lors de la journée 
inaugurale, confirment leur solidité et enchaî-
nent un septième match sans défaite. 
Les deux équipes occupent provisoirement la 
quatrième place, en compagnie du MC Alger, 
avec 13 points chacun.
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QUATRIÈME DÉFAITE CONSÉCUTIVE EN CHAMPIONNAT  

Liverpool et Arne Slot nagent 
en plein cauchemar 

L’embellie à Francfort en Ligue des champions n’aura pas duré longtemps. Liverpool a été battu sur la 
pelouse de Brentford (3-2) samedi, la quatrième défaite de rang pour les joueurs d’Arne Slot en 

championnat d’Angleterre. Les Reds ont été copieusement dominés et n’ont jamais mené au score. Le 
tenant du titre glisse au cinquième rang et pourrait encore reculer dimanche.

D
écidemment Liverpool n’y arrive plus 
en championnat. Les Reds se sont 
écroulés du côté de Brentford, lors de 

cette 9e journée (3-2) et sortent du top 5. 
Défensivement à la peine, Liverpool a été 
puni par l’insouciance des Bees, qui ont été 
intenables tout au long de cette rencontre. 
De retour dans le onze de Slot après la vic-
toire en Ligue des champions, Mohamed 
Salah a retrouvé le chemin des filets, insuf-
fisant pour repartir avec des points. 
Liverpool avait retrouvé le sourire en milieu 
de semaine, avec une large victoire en Ligue 
des champions, sur la pelouse de Francfort 
(5-1). Mais la réalité du moment en Premier 
League a vite rattrapé l’équipe d’Arne Slot, 
avec une quatrième défaite de suite dans la 
compétition, sur la pelouse de Brentford, au 
terme d’un match animé. 
Comme trop souvent depuis le début de sai-
son, les Reds ont entamé la rencontre de la 
pire des manières, en encaissant l’ouverture 
du score, mais surtout en encaissant un nou-
veau but dans les 10 premières minutes ! 
Pour la 3e fois depuis le début de saison en 
championnat Liverpool craque dans ces pre-
mières minutes avec une punition signée 
Ouattara. Pour la 8e fois depuis le début de 
la saison 2024/2025, les Bees font la diffé-
rence sur… touche ! Après une longue 
touche de Kayode, Ajer coupe au premier 
poteau, pour servir l’ancien joueur de 
Lorient au deuxième, les abeilles ont encore 

frappé (5e) ! Ce but rapidement concédé va 
réveiller le champion en titre, mais ne va pas 
pour autant le remettre dans le match. Tou-
jours à la recherche de son premier but avec 
Liverpool, Wirtz va se procurer la première 
véritable occasion de son équipe, avec un 
enchaînement pied gauche, mais comme 
depuis le début de saison l’ancien maestro 
du Bayer Leverkusen n’aura pas l’occasion 
de lever les bras (20e). Comme l’Allemand, 
Ekitike faisait son retour dans le onze de 
départ en Premier League et comme l’Alle-
mand l’attaquant des Bleus a passé une soi-
rée compliquée, avec peu de ballon à se 
mettre sous le nez dans la zone de vérité, lui 
qui court après un but en championnat 
depuis le derby remporté face à Everton, le 
20 septembre dernier. 
Décisif sur une sublime frappe de Dam-
sgaard (39e), Mamardashvili aura sans 
doute été le meilleur Reds sur la pelouse ce 
soir, avec Szoboszlai. Auteur de nombreuses 
parades en seconde période, avec notam-
ment un arrêt magistral devant ce même 
Damsgaard (55e), le portier géorgien va 
pourtant s’incliner une deuxième fois lors du 
premier acte. Et là encore le Danois de 
Brentford va faire parler de lui. Après une 
perte de balle d’Ekitike dans son camp, 
Damsgaard délivre une merveille de passe 
dans le dos de Konaté, pour lancer Schade, 
qui ajuste le gardien pour faire exploser les 
supporters du Community Stadium (45e). 

Au bout du temps additionnel de la premiè-
re période, Kerkez relance cette rencontre en 
inscrivant son premier but avec son nouveau 
club, après un bon centre de Bradley (45+5). 
Ce but de l’espoir aurait pu, aurait dû, relan-
cer Liverpool. Et pourtant. Pas forcément à 
son avantage ce soir, Van Dijk concède un 
penalty, face à l’intenable Ouattara. Auteur 
d’un superbe début de saison, Igor Thiao 
redonne un break d’avance aux locaux, avec 
déjà son 6e but de la saison (60e). 
Fantomatique lors du premier acte, avec seu-
lement 17 ballons touchés, mais surtout 0 
dribble tenté, Salah sort petit à petit sa tête 
de l’eau. L’Égyptien tente plusieurs frappes 
lointaines, plusieurs centres rentrants. Jus-
qu’à la 89e minute. A la recherche d’un but 
depuis le 17 septembre, face à l’Atletico, 
l’ailier va retrouver le sourire, l’espace d’un 
instant, avec une superbe reprise dans la 
lucarne de Keheller (89e). Maîtres des arrêts 
de jeu depuis le début de saison, les Reds 
s’offrent une nouvelle fin de match à sus-
pense. 
Sauf que ce coup-ci, Brentford tient bon et 
est récompensé avec une victoire de presti-
ge. Liverpool tombe pour le 4e match de 
suite en Premier League et glisse à la 6e 
place, à 4 points d’Arsenal, qui a l’occasion 
de faire un trou demain face à Crystal Pala-
ce. La crise débarque chez le champion en 
titre, qui n’aura pas le droit à l’erreur face à 
Aston Villa, samedi prochain.

SERIE A 
Naples stoppe l’Inter 
Milan dans le choc du 
week-end et repasse 
en tête 
NAPLES EST REPASSÉ  en tête 
du Championnat d’Italie grâce à 
son succès (3-1) face à l’Inter 
Milan qui restait sur sept victoires 
de suite toutes compétitions 
confondues, samedi dans l’affiche 
de la 8e journée. Le champion en 
titre s’est repris après avoir été 
humilié cette semaine par le PSV 
Eindhoven en Ligue des Cham-
pions, mardi. Kevin De Bruyne, lui, 
sorti sur blessure. 
Quatre jours après son cauchemar-
desque mardi de Ligue des cham-
pions, Naples a rebondi samedi en 
dominant le choc de la 8e journée 
du Championnat d’Italie contre 
l’Inter Milan (3-1) pour reprendre 
les commandes de la Serie A. Le 
Napoli, comme son entraîneur 
Antonio Conte, prêt à en venir aux 
mains avec le capitaine de l’Inter et 
son ancien joueur Lautaro Marti-
nez, a du caractère. Éparpillé par le 
PSV Eindhoven mardi (6-2) et en 
plein doute après deux défaites sur 
ses trois derniers matches de cham-
pionnat, le champion en titre est 
sorti de cette mauvaise passe avec 
brio. 
Il n’a laissé aucune chance à l’Inter, 
son dauphin pour un point de la sai-
son dernière, inhabituellement 
fébrile en défense. Kevin de Bruyne 
sur pénalty (33e), Scott McTominay 
d’une superbe demi volée (54e), et 
André-Frank Anguissa au terme 
d’un exploit personnel (66e), ont 
coulé l’Inter qui restait pourtant sur 
sept victoires consécutives toutes 
compétitions confondues. Les vice-
champions d’Italie et d’Europe 
2025, toujours privés de Marcus 
Thuram, sont revenus à 2-1 grâce à 
un pénalty de Hakan Calhanoglu 
(59e). Mais les Nerazzurri ont man-
qué de réussite, notamment en fin 
de première période où ils ont frap-
pé les poteaux napolitains à deux 
reprises, et se sont faits surprendre 
à plusieurs reprises en contre. 
Le Napoli a repris les commandes 
de la Serie A avec ses 18 points, 
soit un de plus que l’AC Milan 
(2e), tenu la veille en échec à domi-
cile par Pise (2-2). L’Inter a de son 
côté rétrogradé à la 4e place (15 
pts). «On a affronté l’équipe, à mon 
avis, la plus forte d’Italie et on a 
réussi un très bon match malgré les 
absences de joueurs importants», 
s’est réjoui Conte sur la plateforme 
DAZN. 
Mais la belle soirée de Naples a été 
assombrie par la sortie prématurée 
de De Bruyne. L’international belge 
s’est blessé à la cuisse droite en 
marquant son penalty et incapable 
de marcher a dû être soutenu par 
deux soigneurs pour regagner les 
vestiaires. Il est revenu ensuite au 
bord du terrain en s’aidant de 
béquilles. Ni la nature de sa blessu-
re, ni la durée de son indisponibilité 
ne sont encore connues. 
«Quand on perd 3-1, il n’y a pas 
grand-chose à dire, mais le penalty 
injustifié comme le montrent les 
images a complètement changé la 
dynamique de la rencontre», a 
regretté le président de l’Inter, 
Beppe Marotta. Dimanche, l’AS 
Rome (3e, 15 pts) peut rejoindre 
Naples en tête en s’imposant à Sas-
suolo (10e), tandis que l’entraîneur 
de la Juventus Turin Igor Tudor, 
dont l’équipe (7e, 12 pts) n’a plus 
gagné depuis le 23 septembre, joue 
gros face à la Lazio Rome (12e).

PREMIER LEAGUE  

Manchester United triomphe de Brighton  
(4-2) et signe un troisième succès de rang

IL RESTE   difficile de s’avancer mais il semblerait bien que Man-
chester United commence peu à peu à s’extirper de son long cau-
chemar. Les Red Devils ont aligné un troisième succès de rang, tom-
beurs de Brighton samedi à Old Trafford (4-2). Les hommes de 
Ruben Amorim vont mieux et peuvent même regarder vers les hau-
teurs, eux qui remontent provisoirement dans le Top 4, à 3 points du 
leader Arsenal. Manchester United revit. Les Red Devils (4es, 16 
pts), tristes quinzièmes la saison dernière, suivent juste derrière après 
avoir obtenu une troisième victoire consécutive en championnat, une 
première sous Ruben Amorim. Le jeune entraîneur portugais peut en 
outre se targuer d’avoir réussi cette belle série contre des adversaires 
coriaces, Brighton rejoignant Sunderland (2-0) et Liverpool (2-1) 

dans la liste des récentes victimes. Très bon dans le jeu, mais muet 
jusqu’ici face au but, Matheus Cunha a ouvert son compteur d’un joli 
tir enroulé dans le petit filet de Bart Verbruggen (24e, 1-0). Man-
chester a pris le large sur une frappe de Casemiro fortement déviée 
(34e, 2-0) puis sur un tir de Bryan Mbeumo (61e, 3-0), avant que ses 
vieux démons défensifs ne viennent le hanter en fin de match. 
Brighton a en effet réduit l’écart par Danny Welbeck, un ancien 
d’Old Trafford, d’un coup de franc au-dessus du mur (74e, 3-1) puis 
sur une tête de Charalampos Kostoulas (90e+2, 3-2). Mais Mbeumo 
a frappé pour la seconde fois du jour, en force, pour redonner de l’air 
à United (90e+7, 4-2).
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M
ême si OpenAI domine toujours le 
marché, de nouvelles données mon-
trent que le chatbot d’intelligence 

artificielle de Google a fait des progrès 
impressionnants. Nous avons demandé à 
des professionnels d’expliquer leur préfé-
rence. 
Les visites sur gemini.google.com (le 
domaine Web du chatbot IA phare de 
Google) ont plus que doublé au cours de 
l'année écoulée, selon les nouvelles don-
nées de la société d'agrégation de données 
Similarweb. 
La page Web de Gemini représente désor-
mais 12,9 % du trafic Web total vers les 
outils d'IA générative en ligne, selon Simi-
larweb, contre 6,4 % en 2024! 
Les données montrent également que l'uti-
lisation du ChatGPT sur le Web domine 
largement celle des autres principaux chat-
bots, représentant environ 74 % du trafic 
Web total des chatbots IA! Mais ce chiffre 
est en baisse par rapport à l'année derniè-
re, où il s'élevait à environ 87 % (!), ce qui 
indique un possible relâchement de l'em-
prise sur le marché à mesure que d'autres 
chatbots d'IA conversationnelle rejoignent 
le marché et que des concurrents comme 
Google et Anthropic développent leurs 
offres en matière d'IA. 
Le trafic vers Grok de xAI a connu un 
déclin marginal au cours des six derniers 
mois (de 3,1 % à 2 %), tandis que celui de 
Microsoft Copilot est resté à peu près 
stable (représentant actuellement 1,2 % du 
trafic total), selon Similarweb. 
 
Limites méthodologiques 
Similarweb reconnaît que sa méthodologie 
de mesure est imparfaite, car les visites à 
l'adresse Web principale d'un chatbot ne 
reflètent pas nécessairement l'utilisation 
réelle dans son ensemble. 
En effet, dans le cas de Google, Gemini a 
été intégré à un certain nombre d'outils 
d'IA de l'entreprise, notamment AI Over-
views (Aperçu généré par IA), qui est 
devenu une fonction essentielle de son 
moteur de recherche.  
La mesure des visites sur 
gemini.google.com ne reflète donc qu'une 
petite part d'un gâteau probablement beau-
coup plus grand. 

"La comparaison entre Gemini et 
ChatGPT est trompeuse car elle ne tient 
pas compte des initiatives plus larges de 
Google en matière d'IA", a déclaré David 
Carr, porte-parole de Similarweb, à 
ZDNET par courrier électronique. "Nous 
avons travaillé sur la segmentation de la 
contribution de Gemini à la recherche 
Google, mais c'est plus difficile, car il faut 
tenir compte à la fois des aperçus de l'IA et 
du mode IA." 
Pour obtenir une image plus complète du 
chatbot d'IA le plus populaire, il faut éga-
lement tenir compte des téléchargements 
d'applications et du nombre d'utilisateurs 
actifs. 
 
Ce que Gemini a de plus que les autres 
chatbots 
Il n'en reste pas moins que le pic de trafic 
sur le site Web de Gemini est impression-
nant, surtout si on le compare au déclin ou 
au plafonnement d'outils similaires. 
Qu'est-ce qui explique cette croissance 
spectaculaire ? 
interrogé les utilisateurs sur les points 
forts de Gemini par rapport à d'autres chat-
bots, un certain nombre d'entre eux ont 
souligné son utilité pour un large éventail 
de tâches, même si ses concurrents excel-
lent dans des domaines plus spécialisés. 
"Comparé à Gemini, ChatGPT et Claude 
sont plus utiles pour la rédaction en pro-
fondeur et l'idéation, mais pour les tâches 
rapides et quotidiennes, Gemini est inéga-
lé", déclare Baruch Labunski, fondateur de 
la société de référencement Rank Secure. 
"Il est vrai que Gemini n'est pas parfait... 
Néanmoins, pour l'organisation quotidien-
ne et les tâches de routine, c'est sur Gemi-
ni que je compte le plus."  
A savoir, Rank Secure a un partenariat 
stratégique avec le géant Google, ce qui 
donne un accès anticipé à certaines fonc-
tionnalités bêta, entre autres avantages. 
De même, Jenny Kay Pollock, cofondatri-
ce de Women X AI, une plateforme conçue 
pour mettre en relation les femmes tra-
vaillant dans le secteur de l'IA, a déclaré 
que les outils basés sur Gemini tels que 
NotebookLM et Gemini 2.5 Flash Image 
(alias Nano Banana) donnent à Google 
une longueur d'avance sur ses concurrents. 

"Chaque modèle de fondation a ses points 
forts", a-t-elle déclaré . 
"ChatGPT pour la créativité, Claude pour 
la profondeur et Gemini pour le travail 
intégré et multimodal". A noter : Gemini 
2.5 Flash Image est accessible via le site 
Web de Gemini, mais NotebookLM est 
une plate-forme distincte, de sorte que la 
popularité de cette dernière ne peut pas 
être directement liée à l'augmentation du 
trafic sur le site Web au cours de l'année 
écoulée. 
D'autres utilisateurs ont également men-
tionné le facteur d'intégration, notant que 
la principale force de Gemini réside dans 
le fait qu'il peut puiser de manière transpa-
rente dans leurs données personnelles à 
travers la suite d'autres services de 
Google. 
"Le fait que Gemini s'intègre à des outils 
tels que Gmail ou Google Docs signifie 
que mon flux de travail, de la recherche à 
la création de contenu, est beaucoup plus 

fluide", déclare Michael Pedrotti, cofon-
dateur de GhostCap, une société qui pro-
pose l'hébergement de serveurs de jeux 
vidéo et soutient une communauté de 
joueurs en ligne.M. Labunski abonde dans 
le même sens : "Gemini s'intègre parfaite-
ment dans mon écosystème de services 
Google", déclare-t-il. "La capacité d'inté-
gration transparente avec Gmail, Drive et 
Docs signifie que je n'ai pas besoin de jon-
gler avec plusieurs applications pour 
effectuer mon travail." 
D'autres développeurs se sont également 
penchés plus fortement sur l'intégration de 
leurs chatbots d'IA phares avec des ser-
vices de productivité personnels et profes-
sionnels populaires. Au début du mois, par 
exemple, Microsoft a annoncé que son 
assistant d'IA Copilot pouvait se connecter 
aux comptes personnels des utilisateurs et 
en extraire des informations dans Outlook, 
Google Drive, Gmail et d'autres applica-
tions. 

TECH

Usage de l’IA : ces utilisateurs préfèrent 
désormais Gemini à ChatGPT et voici pourquoi 

DEPUIS son arrivée, l'interface Liquid 
Glass d'iOS 26 est accusée de vider les 
batteries à vitesse grand V. Pourtant, des 
tests poussés révèlent que ce procès en 
sorcellerie n'était peut-être qu'une tempête 
dans un verre d'eau. 
Le nouveau design translucide d'Apple a 
fait couler beaucoup d'encre et a surtout 
fait naître une angoisse chez les utilisa-
teurs : faut-il choisir entre un bel affichage 
et une autonomie décente ? La crainte était 
simple, ces jolis effets de transparence 
devaient forcément avoir un coût énergé-
tique. Le verdict, sans appel, vient de tom-
ber et risque de calmer bien des esprits. 
Le grand frisson pour… pas grand-chose 
Des experts un peu tatillons se sont pen-
chés sur la question avec un iPhone 17 Pro 
Max flambant neuf. Ils ont comparé le 
mode totalement transparent au nouveau 
mode teinté, censé être plus sobre. Le 
résultat ? Pratiquement aucune différence. 
Après des heures de tests rigoureux, la 
consommation ne varie que d'un minuscu-
le pourcent, une miette insignifiante dans 

la journée d'un téléphone. En réalité, ces 
effets visuels sont une promenade de santé 
pour les puces modernes d'Apple. Activer 
ou non la transparence ne change donc 
rien à l'affaire, sauf pour le plaisir des 
yeux. Le choix entre un aspect cristallin 
ou plus opaque relève purement de l'esthé-
tique, sans conséquence sur votre précieux 
pourcentage de batterie. 
Alors, au lieu de vous escrimer dans les 
réglages de transparence, concentrez-vous 
sur ce qui marche vraiment. Le bon vieux 
mode économie d'énergie, la baisse de la 
luminosité ou encore le passage au mode 
sombre sur les écrans OLED restent vos 
meilleurs alliés. Laissez donc Liquid 
Glass tranquille, il n'a rien fait à votre bat-
terie. Promis. 

iOS 26 : la nouvelle interface Liquid Glass 
ruine‐t‐elle votre batterie ? 
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Anthropic

Le spécialiste de l'IA Anthropic 
vient de passer un accord 

massif avec Google. Grâce à ce 
dernier, il va pouvoir bénéficier 

de nettement plus de 
puissance de calcul. 

 

L
e monde de l'intelligence artificielle 
est arrivé à un point à la fin de cette 
année 2025 que le plus important 

aujourd'hui est de pouvoir réunir le plus de 
puissance de calcul – qui est devenue une 
ressource rare, comme on l'a indiqué 
même chez OpenAI. C'est aussi le cas 
chez Anthropic, et qui vient, en consé-

quence, de signer un contrat énorme avec 
Google. 
 
Anthropic passe un deal avec Google 
pour utiliser ses TPU 
Encore un contrat de folie dans le monde 
de l'intelligence artificielle ! Cette fois, 
c'est Anthropic, le créateur de Claude, qui 
est à la baguette. La start-up américaine 
vient en effet de signer un partenariat avec 
le géant américain, qui va lui permettre 
d'utiliser jusqu'à 1 million de ses Tensor 
Processing Unit (TPU). 
Pour rappel, ces derniers sont des accélé-
rateurs d'IA conçus sur mesure par 
Google, et qui sont des alternatives pos-

sibles aux GPU habituels, produits notam-
ment par NVIDIA. Des nouvelles capaci-
tés, dont la puissance pourra aller jusqu'à 
1 gigawatt, pourront ainsi être ajoutés dès 
2026. 
 
Une réponse aux grandes annonces 
d'OpenAI 
Au-delà de l'ajout de capacité, Anthropic 
se targue, avec cet accord, d'afficher un 
niveau de diversification inédit sur ce type 
d'infrastructure. « La stratégie relative à la 
puissance de calcul unique d'Anthropic 
repose sur une approche diversifiée qui 
utilise efficacement trois plateformes de 
puces :  

les TPU de Google, Trainium d'Amazon et 
les GPU de Nvidia » indique ainsi l'entre-
prise. 
Anthropic est en pleine expansion, et 
revendique dorénavant 300 000 clients 
professionnels, après avoir annoncé en 
septembre une valorisation de 183 mil-
liards de dollars.  
Elle doit aussi faire face à la concurrence 
du leader du secteur OpenAI, qui a multi-
plié ces derniers mois des contrats phéno-
ménaux avec NVIDIA ou AMD afin de 
bénéficier dans les prochaines années d'un 
accroissement considérable de la puissan-
ce de calcul disponible pour ses modèles. 
La course est lancée !

Anthropic mise sur Google pour rendre plus  
intelligent Claude 

Shigeru Miyamoto nous dit 
pourquoi Nintendo mise à 
fond sur le cinéma (et ce 
n'est pas que pour 
l'argent) 

DEPUIS plus d’un siècle, Nintendo n’a 
cessé de se réinventer pour s’adapter à son 
époque. La firme nippone ne se limite plus 
aujourd’hui à la simple manette et s’étend 
désormais bien au-delà du jeu vidéo. 
Alors que le nouveau long-métrage d'ani-
mation estampillé Super Mario nous 
emmènera dans la Galaxy au printemps 
2026, l'illustre Shigeru Miyamoto a tenu à 
expliquer plus en détail la nouvelle straté-
gie plurimédia du groupe Nintendo. 
 
Shigeru Miyamoto revient sur la  
nouvelle stratégie Nintendo 
Il fut un temps où Nintendo concentrait 
toute son énergie sur le jeu vidéo. Mais 
depuis quelques années, le géant japonais 
a su élargir son horizon. Entre parcs d’at-
tractions, incursions sur mobile et désor-

mais un pied bien ancré dans le monde du 
cinéma, Nintendo confirme sa volonté de 
s’imposer comme un acteur majeur du 
divertissement, bien au-delà de la simple 
manette. 
« Ce dont les gens se souviennent, ce sont 
les licences. Les jeux quant à eux devien-
nent obsolètes quand de nouvelles ver-
sions sortent, et c’est incroyablement tris-
te » a confié Shigeru Miyamoto au média 
Nintendo Dream Web. 
Aussi, afin de ne pas voir « mourir » ses 
créations au fil des nouvelles générations 
de consoles, Nintendo a choisi d’ancrer 
son univers dans le septième art. Un 
moyen pour la firme de Kyoto de pérenni-
ser son héritage, convaincue que « les 
vidéos, elles, restent pour toujours ». 
 
Le cinéma pour immortaliser le 
patrimoine de Nintendo (et faire 
quelques dollars au passage) 
À en croire le créateur de Super Mario 
Bros, le cinéma ne représenterait donc pas 
une simple opportunité commerciale pour 
Nintendo, mais bien un moyen d’immorta-
liser son riche patrimoine vidéoludique. 
Une ambition louable sur le papier, même 
si l’on rappellera que Super Mario Bros 
The Movie a tout de même engrangé près 
de 1,4 milliard de dollars à travers le 
monde. 
Difficile, toutefois, de ne pas relever une 
certaine contradiction dans ce discours 
patrimonial, puisque Nintendo demeure 
l’un des groupes les plus intransigeants 

lorsqu’il s’agit de protéger ses licences. 
Nombre de projets de fans, souvent portés 
par la passion et le respect des œuvres ori-
ginales, se voient ainsi bloqués et/ou sup-
primés, un paradoxe qui ne passe pas 
inaperçu chez les amateurs désireux de 
célébrer les jeux de leur enfance. 
Pour ce qui est du grand écran, Nintendo 
va proposer son nouveau film d'animation 
Super Mario Galaxy au printemps 2026 
(les joueurs peuvent déjà acheter, à prix 
fort, la compilation réunissant les deux 
opus Wii revisités sur Nintendo Switch), 
tandis que le film (en live action cette fois) 
basé sur la licence The Legend of Zelda 
est prévu pour mars 2027. 
 
Vos stories Instagram vont 
bientôt se mettre à l'IA 
générative 

INSATIABLE, Meta poursuit sa grande 
offensive sur l'intelligence artificielle en 
l'intégrant au cœur d'Instagram. La derniè-
re trouvaille, « Restyle », promet de trans-
former vos stories d'un simple coup de 
baguette textuelle, mais soulève, comme 

toujours, son lot de questions. 
C'était presque prévisible. Après les assis-
tants virtuels et les générateurs d'images, 
l'IA s'invite maintenant dans l'outil de 
création le plus populaire d'Instagram. Le 
réseau social a officialisé l'arrivée de fonc-
tions d'édition pour modifier photos et 
vidéos sans jamais quitter l'application, 
une simplification qui cache des ambitions 
bien plus vastes. 
 
Une retouche quasi magique, mais à 
quel prix ? 
Concrètement, l'outil « Restyle » permet 
de transformer une image ou une vidéo à 
l'aide d'une simple instruction en langage 
naturel. Envie d'ajouter des fleurs dans vos 
cheveux ou de transformer un ciel gris en 
aurore boréale ? Il suffit de le demander. 
Des effets prédéfinis, allant du style aqua-
relle à l'aspect dessin animé, sont égale-
ment proposés pour ceux en manque d'ins-
piration. La promesse est alléchante : 
offrir à tous des capacités de retouche 
dignes d'un professionnel. Cependant, 
cette facilité d'usage a une contrepartie. En 
utilisant ces outils, les utilisateurs autori-
sent Meta à analyser leurs images pour 
nourrir et améliorer ses propres modèles 
d'IA.  
La question de l'authenticité se pose égale-
ment, même si la plateforme appose une 
mention « Créé avec l'IA ». Cette étiquet-
te, souvent discrète, suffira-t-elle à distin-
guer le vrai du faux dans un flux déjà  
saturé ? 
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I
maginez-vous plonger en 
mer, à plusieurs dizaines de 
kilomètres de la terre ferme. 

Imaginez maintenant le faire 
en pleine nuit. Et enfin, imagi-
nez-vous devoir le faire 
quelques minutes après que 
votre bateau a été attaqué par 
des orques.  
Cette folie, le Français Adrien 
Deparis l’a faite. Pas par acte 
de bravoure mais pour sauver 
sa famille, dont le voilier était 
en train de couler. Ce marin 

originaire de Mayenne a livré à 
nos confrères de Ouest-France 
le récit de cette nuit du vendre-
di 10 au samedi 11 octobre, 
quand son voilier a été attaqué 
par un groupe d’orques au 
large du Portugal. 
Engagé dans une traversée de 
l’océan Atlantique, l’ancien 
entrepreneur avait embarqué 
ses trois filles de 8, 10 et 12 
ans et sa compagne à bord de 
son voilier Ti’faré. Alors que la 
petite troupe profite du cou-
cher de soleil au large des côtes 
du Portugal, un premier choc 
est ressenti au niveau du 
safran. Une orque vient de per-
cuter leur bateau. Puis d’autres 
cétacés encerclent le bateau et 
viennent régulièrement le per-
cuter. Une voie d’eau est 
découverte. « J’ai compris que 
le bateau allait couler », a 

expliqué Adrien Deparis à nos 
confrères. Les vidéos qu’il a 
tournées montrent d’ailleurs 
les cétacés rôdant autour de la 
coque. 
L’ensemble de l’équipage avait 
enfilé son gilet et le radeau de 
sauvetage est préparé.  
Le problème, c’est que l’em-
barcation va se décrocher et 
dériver à environ 70 mètres du 
voilier. Le capitaine n’a pas 
d’autre choix que de se jeter à 
l’eau. D’après Ouest-France, 
les orques sont parties depuis 
une trentaine de minutes quand 
le marin plonge dans les eaux 
sombres, en pleine nuit. 
Des « interactions » toujours 
inexpliquées 
Il ramène finalement l’embar-
cation de survie et embarque sa 
famille à bord. « Il ne fallait 
pas trop réfléchir », a-t-il 

témoigné. Les cinq rescapés 
seront finalement pris en char-
ge par un navire de pêche avant 
d’être hélitreuillés par la Mari-
ne portugaise et de regagner la 
terre ferme.  
Ces « attaques » d’orques sont 
récurrentes au large des côtes 
espagnoles et portugaises, sans 
que l’on ne puisse les expli-
quer. « On ne connaît toujours 
pas les véritables raisons de 
ces interactions.  
On suppose qu’il pourrait 
s’agir plutôt de jeux ou d’un 
comportement de mode chez 
les orques », nous expliquait 
cet été Paula-Mendez Fernan-
dez, ingénieure à l’observatoi-
re Pelagis et spécialiste de la 
question. Démarrées en 2020, 
ces « interactions », comme les 
appellent les spécialistes, sem-
blent diminuer. 

La fin de « ONE PIECE » 
a été révélée par son 
créateur à un enfant 
souffrant du cancer ! 

LA FONDATION Make-A-Wish a 
réalisé le rêve de Hinati Fujinami, 
un enfant japonais souffrant d’un 
cancer du poumon. Son rêve était de 
connaître comment son manga pré-
féré « One Piece » se terminera. Le 
créateur de ce célèbre manga, Eii-
chiro Oda, a accepté l’invitation de 
la fondation pour révéler la fin de « 
One Piece » à l’enfant, il a demandé 
à parler à l’enfant seul afin que la fin 
du manga ne soit pas divulguée à la 
presse. A la fin de leur conversation 
l’enfant a juste dit « One Piece est 
vraiment beau », lui et Eiichiro Oda 
avaient tous les deux les larmes aux 
yeux. 
 
Au 18ème siècle, une 
des attractions 
touristiques à Londres 
était un hôpital 
psychiatrique ! 

LE BETHLEM Royal Hospital est un 
hôpital psychiatrique fondé en 1247, 
c’est la première et la plus ancienne 
institution européenne à se spéciali-
ser dans le traitement des maladies 
mentales, l’hôpital est encore en 
activité jusqu’à aujourd’hui. 
Une partie de l’histoire de cette ins-
titution prodigieuse a été très étran-
ge, en effet, dans les années 1700, 
l’hôpital a été considéré comme une 
attraction touristique.  
Les touristes y allaient pour se 
divertir en regardant des fous. 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

ENVIRON 12 millions de personnes 
dans le monde sont atteintes de la mala-
die de Parkinson. S’il n’existe pas de 
traitement pour guérir de cette maladie 
dégénérative qui altère progressivement 
la motricité, des thérapies efficaces pour 
réduire les symptômes sont possibles. 
Parmi elles, figure la stimulation céré-
brale profonde, qui passe par une opéra-
tion à crâne ouvert, explique Indepen-
dent. Une femme de 65 a subi une de ces 
interventions au King’s College Hospital 
de Londres (Royaume-Uni). Et la vidéo 
de la chirurgie a tout pour surprendre. 
La patiente a en effet été filmée en train 
de jouer de la clarinette au beau milieu 
du bloc opératoire. Dans le détail, la sti-
mulation cérébrale profonde consiste à 
placer des électrodes dans le cerveau afin 
d’y stimuler des zones précises. De cette 
façon, elles restent actives malgré la des-
truction des neurones à dopamine qui 
survient avec la maladie. Pour le patient, 
l’opération permet de « contrôler les 

symptômes moteurs de la maladie de 
Parkinson, améliorant les tremblements, 
la raideur et la lenteur des mouvements 
», a détaillé Keyoumars Ashkan, le chi-
rurgien de la sexagénaire. 
 
Quatre heures d’intervention 
Cette dernière, orthophoniste à la retrai-
te, avait reçu le diagnostic de la maladie 
en 2014. Depuis, ses capacités à mar-
cher, nager et danser s’étaient réduites. 
Le plus gênant pour la Britannique était 
toutefois de ne plus pouvoir jouer de la 
clarinette. C’est dans l’espoir de retrou-
ver un peu de motricité qu’elle avait 

choisi le King’s College Hospital pour y 
subir une opération de quatre heures sous 
anesthésie locale. La malade est ainsi 
restée consciente durant toute l’opéra-
tion, ce qui a permis aux neurochirur-
giens de savoir s’ils stimulaient les 
bonnes zones. Placées correctement, les 
électrodes ont immédiatement donné lieu 

à une amélioration des mouvements de 
sa main. Pour le confirmer, les médecins 
ont eu l’idée de lui apporter sa clarinette, 
avec laquelle la patiente a effectivement 
pu jouer quelques notes. « Nous avons 
été ravis de cette preuve immédiate et 
audible du succès de la procédure », a 
témoigné Keyoumars Ashkan.

  
•Grosse frayeur• 

Un voilier transportant une 
famille avec des enfants a été 

percuté par un groupe 
d’orques avant de couler au 

large du Portugal 
 

Royaume-Uni : Pendant son opération, cette patiente atteinte  
de la maladie de Parkinson joue de la clarinette 

CERVEAU• Grâce à une opération de stimulation cérébrale sous anesthésie locale, une retraitée britannique atteinte de la maladie Parkinson  
a pu jouer de sa clarinette en plein bloc opératoire 

Portugal : Attaqué par des orques, ce marin 
plonge dans la nuit noire pour ramener son 
radeau de survie 

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

« Triste » ou « cool » ? Cette appli crée des photos de 
vacances pour ceux qui ne peuvent pas partir 
TRUQUAGE Une application disponible depuis début octobre génère depuis un 
simple selfie de fausses photos de vacances en utilisant l’intelligence artificielle et 
un outil créé par Google Endless Summer, une nouvelle application mobile lancée 
ce mois-ci, permet de générer des fausses photos de vacances grâce à l’intelligence 
artificielle. Elle a été imaginée par un employé du géant américain Meta et ren-
contre un vif succès, notamment auprès des utilisateurs de réseaux sociaux, indique 
BFM Tech & Co ce mardi. L’outil a séduit par sa simplicité d’utilisation. 
Une idée qui divise 
« Idée tellement cool », « banger », « félicitations », « j’adore », ont réagi les inter-
nautes. L’une d’entre elles a même assuré que les photos de ses fausses vacances 
étaient davantage réussies que celles de ses véritables voyages. 
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Un péril inédit menace les bateaux de croisière  
traquant les glaciers, l'atout secret de l'algue 
chou‐fleur pour puiser l'énergie du soleil… 

O
nt-ils conscience d'avoir échappé de 
peu à la mort ? Les passagers d'un 
navire de croisière de National Geo-

graphic ne l'ont pas su immédiatement, 
mais un tsunami s'est déclenché à une 
vingtaine de kilomètres seulement de leur 
localisation. Le matin du 10 août dernier, 
un flanc entier du fjord Tracy Arm, en 
Alaska, a glissé dans les profondeurs de 
l'océan, relate en effet CNN (22 octobre). 
Des experts estiment aujourd'hui que le 
positionnement du bateau, derrière un 
"coude en S du fjord", l'a préservé du 
"mur d'eau" qui, sinon, aurait sans doute 
dévalé dans sa direction. En quelques 
minutes seulement, ce tsunami "hyperlo-
cal mais massif" a tout rasé sur son passa-
ge, arrachant des arbres, réduisant une île 
voisine "en miettes" et pulvérisant la 
glace environnante, décrit le média amé-
ricain. De l'autre côté du chenal, trois 
kayakistes ont quant à eux vu leur maté-
riel englouti par les eaux, mais ont eu la 
vie sauve – un "miracle". 
 
Un millier de bombes à retardement 
Car Tracy Arm est un itinéraire prisé des 

touristes venus dans la région pour aper-
cevoir et photographier les glaciers avant 
leur disparition. "Chaque jour, on croise 
plusieurs bateaux de croisière avec des 
milliers de personnes à bord", souffle Jac-
kie Caplan-Auerbach, sismologue et pro-
fesseure à la Western Washington Univer-
sity. Autant de vies humaines qui s'expo-
sent donc à des risques de tsunamis pro-
voqués par des "glissements de terrain 
lents" : des affaissements progressifs de la 
roche, de quelques centimètres à quelques 
mètres par an, qui peuvent cependant 
s'achever par un décrochement brutal.  
Les scientifiques ont cartographié plus 
d'un millier de ces bombes à retardement. 
Or, de nombreux chercheurs estiment que 
ce phénomène est en partie provoqué par 
la fonte rapide des glaciers. Sans 
d'épaisses couches de glace pour les sou-
tenir, les flancs des montagnes se déstabi-
lisent. Comme le reste de l'Arctique, 
l'Alaska est en première ligne : 
 
celle que l'on surnomme "la dernière 
frontière" s'est réchauffée de 2,5 degrés 
Celsius depuis 1950. 

L'algue chou-fleur passe au grill 
Originaire du Pacifique, l'algue chou-
fleur a connu de multiples tsunamis au 
cours de son histoire. Mais c'est sa résis-
tance à la brûlure du soleil qui a plus par-
ticulièrement intéressé les scientifiques 
des universités d'Osaka et de Padoue. 
Leur équipe vient ainsi d'identifier le rôle 
de "bouclier" exercé par un pigment 
appelé "siphonéine" (A. Agostini et al. 
Cell Reports Physical Science, 2025). 
Les organismes réalisant la photosynthèse 
utilisent des systèmes moléculaires com-
plexes appelés "antennes collectrices" ou 
"LHC" (acronyme de 'complexes collec-
teurs de la lumière' en anglais). La chlo-
rophylle, un pigment vert, absorbe la 
lumière et transmet son énergie à des 
centres où se déroulent ensuite des réac-
tions chimiques. 
Or, sous une lumière excessive, la chloro-
phylle peut entrer dans un état dit "tri-
plet", potentiellement nocif pour la cellu-
le végétale. "Les organismes utilisent les 
caroténoïdes (d'autres pigments, NDLR) 
pour dissiper rapidement l'excès d'éner-
gie, c'est-à-dire pour éteindre ces états tri-

plets", explique Ritsuko Fujii, auteure 
correspondante de l'étude et professeure à 
l'université d'Osaka (communiqué). 
 
Vers des panneaux solaires plus 
résistants ? 
Le fonctionnement exact de ce processus 
protecteur était jusqu'ici mal compris. En 
examinant l'algue chou-fleur (Codium 
fragile) à l'aide d'une technique de spec-
troscopie ("résonance paramagnétique 
électronique") et en réalisant des simula-
tions de chimie quantique, l'équipe a pu 
déterminer comment un caroténoïde rare 
contenu dans ce végétal marin, la sipho-
néine, neutralise efficacement les triplets. 
Ces résultats montrent que les algues 
marines ont développé des pigments spé-
cialisés non seulement pour absorber la 
lumière bleu-vert disponible sous l'eau, 
mais aussi pour résister aux effets 
néfastes d'un ensoleillement intense, 
concluent les auteurs.  
Ces derniers imaginent même de futurs 
panneaux solaires "bio-inspirés", 
capables de se protéger des dommages 
d'origine lumineuse.

Voici pourquoi les 
tempêtes tropicales lentes 
sont particulièrement 
dangereuses 

À L'HEURE où nous écrivons ces lignes, 
la tempête tropicale Melissa menace de 
se transformer en ouragan et progresse 
– très lentement – vers la Jamaïque. 
Particulièrement dangereuses, les tem-
pêtes à faible vitesse de déplacement 
telles que celles-ci pourraient se multi-
plier à l'avenir. 
5 kilomètres par heure : c'est la vitesse 
à laquelle la tempête tropicale Melissa 
se déplace en mer des Caraïbes. Pour 
certains météorologues, celle-ci s'an-
nonce comme "la plus dévastatrice de 
la saison", menaçant de se transformer 
en ouragan à l'approche de la Jamaïque 
après avoir arrosé l'île d'Hispaniola, ber-

ceau d'Haïti et de la République domini-
caine (MétéoMédia, 23 octobre 2025). 
Cela signifie qu'en se déplaçant à pied, 
il est théoriquement possible de la 
dépasser. Pourtant, ce type de tempête 
s'avère d'autant plus dangereux, poin-
tent nos confrères de CNN (23 octobre). 
En effet, la vitesse de déplacement et la 
destination d'un ouragan sont sous l'in-
fluence "d'autres systèmes météorolo-
giques" tels qu'un front froid ou une 
baisse du courant-jet. Lorsque ces 
influences sont très faibles, voire 
absentes, une tempête peut "errer" pen-
dant des jours, déversant alors des 
pluies torrentielles sur son passage. 
 
Risque d'intensification accru 
Conjuguée à des vents faibles en altitu-
de, cette progression lente peut "favori-
ser l'intensification" d'une tempête 
comme Melissa en un "ouragan majeur" 

de catégorie 3 ou plus, note le média 
américain. Actuellement, la mer des 
Caraïbes possède des eaux parmi les 
plus chaudes de l'océan Atlantique, et 
la tempête pourrait donc se nourrir de 
cette énergie. L'activité orageuse dans 
les Caraïbes a été faible jusqu'à présent 
en 2025, en raison de forts vents en 
altitude qui ont empêché les tempêtes 
de s'intensifier. explique Kerry Emanuel, 
météorologue spécialiste des cyclones 
tropicaux au Massachusetts Institute of 
Technology (MIT).  
Désormais, il juge l'intensité potentielle 
"assez élevée", comparée à la moyenne 
1979-2023 pour cette période de l'an-
née.L'ouragan Harvey de 2017 est un 
exemple dévastateur de tempête lente : 
il a produit 1,53 m de pluie dans le sud-
est du Texas, soit le cumul de précipita-
tions le plus élevé jamais enregistré 
pour un cyclone tropical aux États-Unis. 

Une conséquence du changement  
climatique ? 
Dans une étude contestée, James Kos-
sin, ex-chercheur à l'Agence américaine 
d'observation océanique et atmosphé-
rique (NOAA) et enseignant à l'universi-
té du Wisconsin, avait décrit un "ralen-
tissement global" de la vitesse de pro-
gression des cyclones tropicaux (Natu-
re, juin 2018). En cause :  
des changements au niveau de la circu-
lation atmosphérique en altitude, 
"conformes" selon lui aux prévisions de 
réchauffement climatique.  
Cependant, le ralentissement de la 
vitesse de déplacement des tempêtes 
n'a "pas encore été lié de manière cer-
taine" au changement climatique d'ori-
gine humaine, nuance Kieran Bhatia, 
météorologue de la société de gestion 
des risques et de réassurance Guy Car-
penter.

En traquant les glaciers de l'Arctique en sursis, des navires de croisière et leurs passagers s'exposent aux tsunamis déclenchés par des 
glissements de terrain. L'actualité de l'océan nous amène également à rencontrer l'algue chou-fleur, un as de la photosynthèse qui ne 

craint pas un soleil de plomb. 
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L es crampes d'estomac sont des 
maux de ventre dus à une 
contraction violente des muscles 

gastriques. Il peut s'agir d'un trouble 
digestif bénin comme une douleur pas‐
sagère causée par un stress ou une gas‐
tro‐entérite ou au contraire d'un 
trouble plus sérieux lié par exemple à 
un ulcère. Rassurez‐vous, les crampes 
d'estomac c'est "assez fréquent" rappel‐
le d'emblée le Dr Philippe Godeberge, 
gastro‐entérologue et hépatologue. "On 
peut rencontrer ces douleurs dans de 
nombreuses circonstances favorisantes 
telles que le stress, la grossesse ou 
encore la prise d'anti‐inflammatoires 
non stéroïdiens. La difficulté va être 
d'attribuer la douleur à tel ou tel orga‐
ne, tout en sachant que dans la grande 
majorité des cas, les pathologies sous‐
jacentes sont bénignes." Nos conseils 
pour les soulager. 
 
Les remèdes naturels les plus connus 
Le jus d'aloe vera en gel : réputé pour 
ses vertus cicatrisantes et réparatrices, 
il a un effet protecteur sur la muqueuse 
stomacale. Posologie : 2 cuillères à 
soupe matin et soir, de préférence en 
dehors des repas. 
Un cataplasme d'argile verte : elle per‐
met de lutter contre l'inflammation. On 
mélange de l'argile verte avec de l'eau et 
on applique directement sur l'estomac 
en couche épaisse. On laisse agir  
au moins 20 minutes. 
Le vinaigre de cidre : contrairement à ce 
que l'on croit, il est alcalisant.  
Posologie : une cuillère à soupe mélan‐
gée à de l'eau tiède, à boire le matin à 
jeun pendant 15 jours. 
L'huile essentielle de basilic : c'est un 
anti‐spasmodique efficace sur les gas‐
trites et ulcères. Posologie : une dizaine 
de gouttes d'huile végétale mélangée à 
deux gouttes d'huile essentielle de basi‐
lic à appliquer sur le ventre puis masser 
dans le sens de la digestion. 
 
Que peut‐on manger quand on a mal 
à l'estomac ? 
"Il faut faire un régime en fonction du 

diagnostic et non pas en fonction d'un 
symptôme. D'une façon générale, quand 
il y a des douleurs dans le creux de l'es‐
tomac, il faut miser sur une alimenta‐
tion plus légère, sans fritures, sans pro‐
duits concentrés tels que les jus de 
fruits, les sodas et autres sucreries car 
cela va entraîner une souffrance de la 
muqueuse", conseille le gastro‐entéro‐
logue. Il est primordial de manger dou‐
cement, de surélever la tête de lit, de ne 
pas fumer, ne pas boire d'alcool et d'évi‐
ter les boissons gazeuses. 
 
La liste noire des aliments difficiles  
à digérer 
Vous êtes sujet aux ballonnements ? 
Voici les aliments à éviter car trop 
riches en fodmap, des glucides qui fer‐
mentent dans les intestins et produi‐
sent des gaz ! 
 
Des médicaments avec ou sans 
ordonnance 
"Les douleurs à l'estomac correspon‐
dent à un symptôme, or on ne prescrit 
pas de traitement sur un symptôme.  

On a tendance à donner des anti‐acides 
et des inhibiteurs de la pompe à protons 
pour un oui ou pour un non alors que ce 
n'est pas forcément justifié. En cas de 
douleurs, on peut prendre un panse‐
ment mais si ce besoin devient régulier, 
il faut s'assurer que l'on n'est pas en 
train de masquer une pathologie", 
observe le spécialiste. Parmi les médica‐
ments indiqués pour soulager des dou‐
leurs d'estomac : 
 
les antispasmodiques en vente libre : 
Spasfon, Météospasmyl… 
les pansements gastriques en vente 
libre : Gaviscon, Maalox, Moxydar… 
les inhibiteurs de la pompe à protons 
sur ordonnance : Mopral, Mopral Pro 
(oméprazole), Inexium, Nexium ( eso‐
meprazole), Lanzor, Ogast  (lansoprazo‐
le), Pariet (rabeprazole) 
► Attention avec les anti‐inflamma‐
toires non stéroidiens : "Il faudra être 
prudent notamment en automédication 
car ils peuvent induire une gastrite 
aigue ou un ulcère gastroduodénal. Il 
est recommandé de les prendre lors des 

repas et d'y associer des inhibiteurs de 
la  pompe à protons le temps du  
traitement". 
 
Consultez si vous constatez en plus de 
douleurs à l'estomac : 
‑une perte de poids. 
‑le caractère récent mais persistant de  
la douleur. 
‑la perception d'une boule dans le 
ventre, de la fièvre. 
‑du sang dans les selles 
‑l'âge avancé. 
 
Face à des douleurs de l'estomac, deux 
examens peuvent être effectués. Le plus 
classique est la fibroscopie gastrique 
qui permet de regarder ce qui se passe 
au niveau de l'estomac. "C'est un exa‐
men de routine peu agressif qui se fait 
sous anesthésie générale simple", ras‐
sure le Dr Godeberge. L'autre, qui 
dépend du contexte et de l'âge, est 
l'échographie abdominale afin de véri‐
fier, surtout en cas de projection dorsa‐
le (douleurs dans le dos), que le foie, le 
pancréas et la vésicule se portent bien.

BIEN-ÊTRE

Les crampes d'estomac 
sont des maux de ventre 

dus à une contraction 
violente des muscles 

gastriques. Voici comment 
les calmer au plus vite. 

 

BIEN‑ÊTRE

Comment calmer les crampes  
d'estomac ?  

Gastro : épidémie en ce 
moment, durée, 
contagieuse ? 

GASTRO 2023. Les symptômes tels que 
douleurs abdominales, diarrhée et nau‐
sées révèlent souvent une gastro. L'épi‐
démie n'est pas encore arrivée en 
octobre. Carte de l'épidémie en France 
par département. 
La gastro‐entérite est une maladie vira‐
le très contagieuse qui se propage faci‐
lement. Difficile d'y échapper lorsque 
l'un des membres de la famille en est 

atteint ! Les personnes les plus vulné‐
rables sont les jeunes enfants âgés de 6 
mois à 3 ans, en raison de leur système 
immunitaire immature, ainsi que les 
personnes âgées, dont le système 
immunitaire est plus affaibli. En 
octobre, l'épidémie de gastro‐entérite 
est "à un faible niveau d'activité par 
rapport à ceux observés habituellement 
en cette période" indique le Réseau Sen‐
tinelles. Quels sont les symptômes de la 
gastro ? Combien de temps est‐on 
contagieux ? Quels sont les traitements 
les plus efficaces ? Que faire et que man‐
ger ? Carte de l'épidémie, aliments en 
cas de gastro et infos. 
 
Où en est l'épidémie de gastro en ce 
moment ? 
Le taux de gastro‐entérite est stable en 
semaine 40 (du 2 au 8 octobre 2023) 
par rapport à la semaine précédente, 
rapporte le Réseau Sentinelles et à un 
niveau inférieur par rapport à ceux 

enregistrés habituellement à cette 
période. Au niveau régional, les taux 
d'incidence les plus élevés sont obser‐
vés en Provence‐Alpes‐Côte d'Azur, 
Nouvelle‐Aquitaine et Grand Est. 
 
Définition : c'est quoi une  
gastro‐entérite ? 
La gastro‐entérite résulte de l'inflam‐
mation du système digestif (parois de 
l'estomac et intestin). C'est la muqueuse 
de l'intestin qui est enflammée par un 
agent pathogène (qui peut causer une 
maladie). La gastro‐entérite dite hiver‐
nale (qui survient surtout entre 
novembre et mars) est le plus souvent 
d'origine virale et plus rarement bacté‐
rienne. 
 
Comment savoir si on a une gastro 
virale ou bactérienne ? 
La gastro est très fréquente en hiver, 
quand il fait froid. Dans la majorité des 
cas, elle est d'origine virale, mais parfois 

elle peut être due à une bactérie. Com‐
ment savoir ? 
 
Covid ou gastro‐entérite :  
symptômes, comment savoir ? 
Le Covid‐19 peut entraîner des symp‐
tômes gastriques. Mal de ventre, nau‐
sées, diarrhée... Comment savoir si c'est 
un Covid ou une gastro ? Voici les diffé‐
rences. 
 
Alimentation en cas de gastro 
La gastro‐entérite atteignant directe‐
ment le système digestif, le transit est 
particulièrement perturbé et la diges‐
tion plus que difficile. Aussi il est impor‐
tant de bien choisir ses aliments quand 
on souffre de diarrhées, de nausées, de 
vomissements et plus largement de 
maux de ventre. On privilégie par 
exemple le riz, les pâtes, les bananes... et 
on évite tout ce qui va agresser le systè‐
me digestif : fruits crus, légumes crus, 
jus d'orange, boisson gazeuse...
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   PROGRAMME DU JOUR 

 Série dramatique - France 2025 
          Montmartre 

 Téléréalité - France 2025 
          L'amour est dans le pré

  Film fantastique 
           Etats-Unis - 2023 
           Donjons & Dragons : L'honneur des voleurs 

 Série humoristique 
          France 
            Kaamelott 

 Golf : Black Desert Championship  
          Black Desert Championship 

 Film fantastique 
          Etats-Unis - 2010 
           Nanny McPhee et le Big Bang 

 Téléfilm d'aventures  - France 2024 
            Noir comme neige : Hors limite 

 Série fantastique France - 2025 
          Les Sentinelles 

  Film d'horreur 
           Etats-Unis - Canada - 2015 
           Insidious : chapitre 3 

  Comédie - France 2024 
           Le Larbin 

  Film pour la jeunesse - France 2024 
           Bambi, l'histoire d'une vie dans les bois 

 Film fantastique 
          Etats-Unis - 2021 
          Zack Snyder's Justice League 
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Série fantastique (France - 2025) 
Saison 1 - Épisode 1/2 
 

Les Sentinelles 
En avril 1915, huit mois après le début de la Première 
guerre mondiale, l’armée allemande a rapidement 
conquis le nord de la France. La situation est critique 
pour les forces françaises. Après avoir été grièvement 
blessé, le soldat français Gabriel Ferraud est  
sélectionné pour suivre un programme spécial visant  
à créer une unité de soldats améliorés.  
Après l’injection d’un sérum secret Gabriel est doté de 
capacités physiques hors normes et intègre une unité 
d’élite : les sentinelles. 

Série humoristique (Canada - Etats-Unis - 2021) 
Saison 4 - Épisode 1/2 
 

What We Do in the 
Shadows 
Nadja et Nandor sont de retour de leur voyage à  
travers le monde et retrouvent Laszlo. Les vampires 
constatent que le manoir est sur le point de  
s'effondrer en raison du manque d'entretien. 
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 Alger 22° 17° 
 Oran 22° 17° 
 Constantine 19° 10° 
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Maximales Minimales
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:13 12:13 15:13 17:37 19:02 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:22 12:23 15:30 17:53 19:13 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:39 12:39 15:40 18:04 19:28

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:44 12:43 15:45 18:09 19:33 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:47 12:46 15:48 18:12 19:36 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:18 12:17 15:18 17:42 19:07 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:29 12:32 15:37 18:02 19:25 

FIN DE MISSION 
POUR HACHICHI 
Noureddine Daoudi 
nouveau PDG 
de Sonatrach 

LE GROUPE Sonatrach a un 
nouveau président-directeur 
général à sa tête, en la personne de 
Noureddine Daoudi qui succède à 
Rachid Hachichi. Il a été installé, 
hier, dans ses nouvelles fonctions, 
par le ministre d’Etat, ministre des 
Hydrocarbures et des Mines, 
Mohamed Arkab. 
Lors de la cérémonie 
d’installation, Daoudi a affirmé 
être honoré par cette nomination 
dans un groupe qui représente «le 
cœur du secteur énergétique de 
notre pays et un pilier 
fondamental de son 
développement». Le poste qu’il 
assume désormais doit répondre 
«aux grandes aspirations du 
secteur, de même qu’il représente 
une immense responsabilité et de 
nombreux défis à relever, 
notamment eu égard aux profonds 
changements que connaît le 
secteur de l’énergie à l’échelle 
mondiale et régionale», a affirmé 
Arkab, selon un communiqué du 
ministère. Le nouveau patron de 
Sonatrach s’est également engagé 
à poursuivre la mise en œuvre et 
l’aboutissement des projets aux 
côtés des cadres du groupe et à 
contribuer à bâtir une institution 
plus forte et plus résiliente, 
tournée avec confiance vers 
l’avenir, en investissant dans les 
énergies renouvelables et propres, 
en innovant dans la recherche et le 
développement et en améliorant la 
compétitivité de nos produits et 
services. Le succès dépendra, 
selon le nouveau PDG, de la 
proactivité, de la capacité à suivre 
le rythme des transformations 
technologiques et à favoriser une 
culture d’innovation au sein de 
Sonatrach au vu, notamment d’un 
environnement économique 
mondial en rapide évolution où les 
défis liés à la sécurité énergétique 
et au développement durable se 
croisent. Dans ce contexte, 
Daoudi a expliqué que le capital 
humain est le principal atout de 
Sonatrach et qu’il va œuvrer «à 
valoriser les talents et à 
perfectionner les compétences 
grâce au travail d’équipe, à la 
transparence, à la rigueur et à la 
discipline, car c’est le meilleur 
moyen de relever les défis et de 
les transformer en opportunités». 
Cela est d’autant plus vrai, a-t-il 
dit, que sa vision pour l’avenir de 
Sonatrach est d’être une 
institution régionale et mondiale 
de premier plan, capable d’assurer 
la sécurité énergétique et de 
renforcer la position de l’Algérie 
sur la scène internationale. 
Noureddine Daoudi possède une 
longue expérience de 35 ans dans 
le secteur, notamment dans le 
domaine de l’exploration 
pétrolière. 
Il a également été à la tête de 
l’Agence nationale pour la 
valorisation des ressources en 
hydrocarbures (Alnaft). 

T. G.

HUIT logements occupés illégalement dans le 
quartier de Haraoua à Alger ont été évacués 
hier par le bureau régional d’Alger-Est de 
l’AADL.  
L’opération, menée avec le concours des 
forces de sécurité et dans le respect strict de 
la loi, s’inscrit dans la lutte contre les occu-
pations illégales et vise à protéger les droits 
des bénéficiaires du programme de vente en 

location. Les autorités ont veillé à ce que l’in-
tervention se déroule dans le strict respect 
des procédures légales et en toute sécurité.  
Cette action s’inscrit dans le cadre de la lutte 
contre la prolifération des occupations illé-
gales des logements destinés au programme 
de vente en location «ADL». Selon la direc-
tion régionale, ces mesures visent à protéger 
les droits légitimes des bénéficiaires et à 

garantir la bonne gestion des ensembles rési-
dentiels.  
La société de gestion immobilière ADL a 
réaffirmé son engagement à poursuivre les 
opérations de contrôle et de récupération des 
logements utilisés de manière non conforme, 
afin d’assurer un cadre de vie sécurisé et 
réglementé pour tous les résidents. 

S. N.

FIN DES OCCUPATIONS ILLÉGALES À ALGER 

Huit logements AADL récupérés  

A  l’approche de la 80e ses-
sion de l’AGNU, qui se 
prononcera les 28 et 29 

octobre sur le rapport de Cuba 
sur la résolution 79/7 intitulé 
«Nécessité de lever le blocus 
économique, commercial et 
financier imposé par les Etats-
Unis d’Amérique à Cuba», l’am-
bassadeur cubain Héctor Igarza 
Cabrera, a tenu à expliciter, au 
siège de son ambassade, la posi-
tion ferme de son pays. 
Le diplomate a rappelé que cette 
résolution, présentée pour la 
trente-troisième fois, bénéficie 
d’un «soutien quasi unanime des 
membres des Nations unies». Il 
a, en ce sens, déclaré que la 
demande de levée du blocus «est 
désormais universelle», mais que 
«le gouvernement américain per-
siste dans l’application d’une 
politique cruelle et illégale qui 
viole le droit international». 
«Aucun secteur de la société 
cubaine n’échappe aux effets du 
blocus. La majorité de la popula-
tion cubaine est née et a vécu 
sous le siège constant de cette 
politique criminelle, qui affecte 
directement son bien-être, sa 
qualité de vie et ses droits», a 
affirmé Igarza Cabrera. 
En cette circonstance, Igarza 
Cabrera a cité en exemple le 
mémorandum interne du sous-
secrétaire d’Etat américain Les-
ter Mallory, daté du 6 avril 1960, 
comme «preuve irréfutable du 
caractère criminel et inhumain 
du blocus». Ce document 
«recommandait, grosso modo, 
d’affaiblir la vie économique de 
Cuba, provoquer la faim et le 
désespoir pour renverser le gou-
vernement, librement choisi par 
son peuple», a-t-il expliqué. 
L’ambassadeur a fustigé l’obsti-
nation d’une politique qu’il qua-
lifie de «guerre économique tota-
le». Il a cité, parmi ses effets, la 
baisse des revenus extérieurs, la 
chute du tourisme, la perturba-
tion de la coopération médicale 
internationale, la pénurie du car-
burant entraînant des pannes 

d’électricité, ainsi que les obs-
tacles aux transferts de fonds 
familiaux, aux investissements 
étrangers, aux échanges com-
merciaux et aux relations de 
coopération avec d’autres pays. 
Selon les chiffres présentés, le 
blocus aurait coûté à Cuba 7,56 
milliards de dollars entre mars 
2024 et février 2025, soit une 
hausse de près de 50 % par rap-
port à l’année précédente. Les 
pertes totales, a-t-il indiqué, sont 
estimées à 170 milliards de dol-
lars, et à plus de 2 100 milliards 
en valeur réelle. A cet égard, 
l’ambassadeur a dit qu’en l’ab-
sence du blocus, le PIB cubain 
aurait progressé de 9,2 % en 
2024. 
Dans le même esprit, l’ambassa-
deur a souligné les lourdes 
conséquences du blocus, citant la 
paralysie des transactions ban-
caires, la rupture avec des four-
nisseurs, la hausse des coûts 
logistiques et les pénuries indus-
trielles et technologiques. Il a 
également protesté contre l’inter-
diction d’utiliser le dollar dans 
les échanges internationaux et 
les restrictions liées aux produits 
contenant plus de 10 % de com-
posants américains — qui ne 
peuvent pas être exportés vers 
Cuba — ainsi que les produits 
d’origine cubaine ou intégrant 
plus de 10 % de matières 
cubaines, que les Etats-Unis 

interdisent d’acheter, même s’ils 
proviennent de pays tiers. 
Enfin, il a qualifié l’application 
du Titre III de la loi Helms-Bur-
ton d’»instrument de coercition 
extraterritoriale inacceptable». 
Autre point fort, le diplomate a 
également rappelé que le pro-
gramme américain d’exemption 
de visa ESTA n’est plus valable 
pour les personnes ayant visité 
Cuba, ce qui «pénalise durement 
le secteur du tourisme». 
Par ailleurs, il a protesté contre le 
caractère «injustifié et arbitraire» 
de l’inscription de Cuba sur la 
liste américaine des pays soute-
nant le terrorisme, la qualifiant 
d’initiative malveillante et moti-
vée par des calculs politiques. 
Dans ce sillage, le représentant 
cubain a dénoncé le durcisse-
ment des sanctions sous l’Admi-
nistration Trump, revenue au 
pouvoir.  
Selon lui, ces décisions prouvent 
que Washington utilise toujours 
le blocus comme un outil de 
chantage politique et de domina-
tion économique. Contrairement 
à certaines affirmations «falla-
cieuses», Barack Obama et 
Donald Trump «sont de même 
nature», a tenu à préciser l’am-
bassadeur, expliquant que les dif-
férences apparentes entre leurs 
politiques à l’égard de Cuba rele-
vaient davantage du style que du 
fond. Du reste, l’ambassadeur a 

braqué les projecteurs sur le 
large soutien diplomatique dont 
bénéficie Cuba. Il a également 
évoqué moult événements 
récents illustrant l’isolement fort 
croissant des Etats-Unis sur cette 
question. «Entre juin 2024 et 
septembre 2025, plusieurs orga-
nisations internationales ont 
réaffirmé leur opposition au blo-
cus imposé à Cuba. Le Mouve-
ment des non-alignés, le G77, le 
G77+Chine, ainsi que l’Union 
africaine ont successivement 
appelé à sa levée, tandis qu’à 
l’ONU, de nombreux chefs de 
délégation ont condamné cette 
politique et dénoncé l’inscription 
de Cuba sur la liste américaine 
des Etats soutenant le terroris-
me», a-t-il rappelé.  
Le diplomate a enfin réaffirmé 
que le blocus américain constitue 
«un acte de génocide et une vio-
lation systématique des droits 
humains du peuple cubain». Tout 
en exprimant la gratitude de son 
pays pour le soutien internatio-
nal, Igarza Cabrera a appelé à 
«renforcer la mobilisation mon-
diale contre cette politique injus-
te». Il a conclu en disant que «le 
soutien international à Cuba 
reste massif. Nous savons que, 
comme chaque année depuis 
1992, l’Algérie maintiendra son 
vote en faveur de la levée du blo-
cus». 

Khalil Aouir

BLOCUS US 

CUBA RÉCLAME JUSTICE 
AVANT LE VOTE 

Au cours d’une rencontre, hier à Alger, l’ambassadeur de la République de Cuba en Algérie, 
Héctor Igarza Cabrera, a implacablement dénoncé les retombées du blocus économique, commercial 

et financier imposé par les Etats-Unis depuis plus de soixante ans, à quelques jours de l’examen 
par l’Assemblée générale des Nations unies (AGNU) du projet de résolution appelant à sa levée. 

L’ambassadeur de Cuba en Algérie, 
Héctor Igarza Cabrera. 


